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INTRODUCTION

Le monde actuel est traversé par plusieurs crises ;mais une

à laquelle le Tiers-monde doit Impérati~ement faire face est la

malnutrition.

La pénurie en ressources alimentaires et plus particulièrement

celle en protéines animales, des populations humaines dans les pays

en veie de développement~ est un problème permanent et crucial. Son

évolution est de plus en plus inquiétante, puisqu'elle v~ de paire

avec un accroissement démographique sans cesse en hausse.

Les pays du Tiers-monde doivent s'organiser pour faire face

à cette situation pratiquement désastreuse.

Or La modernisation de tous les processus, allant de la

conception à la consommation, a toujours été l'arme utilisée par

l'homme pour subvenir à ses multiples besoins.

Pour la couverture de ses besoins en protéines animales,

l'homme a entre autre intensifié les productions animales.

Cette intensification de l'élevage en Afrique et particulière­

ment au Cameroun, a abouti à la création d'unités de ~roductions

animales spécialisés (Instituts de recherches, Centres ou Stations

zootechniques), qui ne permettent non seulement d'augmenter les

productions animales, mais aussi de pallier aux aléas climatiques.

Mais si cette conception de l'élevage permet de mettre en

exergue les potentialités réelles de nos animaux, et le meilleur

contrôle des pathologies classiques ; elle ne doit pas oublier la

carence alimentaire chronique qui sévit dans nos éievages tradition­

nels.

Oans les deux cas, le contrôle des troubles dus à l'améliora­

tion zootechnique ou à la carence alimentaire, nécessite la connaissan­

ce des valeurs sériques usuelles ou de référence, chez nos animaux

domestiques.
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Le travail que nous avons entrepris, a pour objectif de

contribuer à la mise en place de ces valeurs, car à notre connaissan­

ce, aucune ~tude ant~rieu~n'a ~t~ orient~e dans ce sens au Camerouri.

C'est pourquoi, nous avons voulu entreprendre ce travail

SUI'· deux- de-6-p.e.rfof'flt&fttes races novinas au Cameroun ( le Choa et le

Coudali) par l'étude des protéines sérique6 t~tales, des fractions

protéiques, des minéraux (calcium, rhosphore, sodiuœet-~~ta$$luM),

ainsi que les variations en fonction de la race et de l'âge, de ces

paramètres.

Ce travail est présenté en quatre chapitres.

Le premier chapitre est consacré à la synthèse bibliogr~p~ique

le deuxième décrit les matériels et les méthodes utilis~s ; le

troisième présente les résultats obtenus, et le quatri&me fait

l'objet de la discussion de ces résultats.
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CHA PIT R E I

SYNTHE SE BIBLIOGRAPHIQUE
===================~c=~=

Dans ce chapitre~ l'étude du métabolisme des

minéraux, des protéines totales et fractions

protéiques ; ainsi que de leurs rôles et troubles

métaboliques; sera dégagée.



.. ,

- 4 -

A. LES MINERAUX===========:

Le sérum contient en solution de nombreux éléments figurés,

qui sont des matériaux organiques protidiques ou non protidiques

et les éléments minéraux.

Les éléments minéraux qui sont "i'onisés sont soit des

cations, soit de anions, et constituent respectivement selon

BAVEREL (4), les éléments basiques et acides; donc, de leur équi­

libre dépendra l'équilibre acido-basique.

Notre étude porte sur quatre éléments minéraux, à savoir:

- le Calcium

- le Phosphore

- le Sodium

- le Potassium

La concentration sérique de chacun de ces constituants

dépend des conditions de l'apport, de l'absorption et des

transformations métaboliques que lui-même ou son précurseur subit.

Ces conditions sont elles-mêmes, d'après DESPLATS (16), sous la

dépendance de facteurs physiologiques pathologiques et alimentaires.

1. Le Calcium et le Phosphore

1.1. Les Généralités

Eléments minéraux, le calcium et le phosphore se retrouvent

principalement dans le squelette, les dents, le sérum et les

différentes humeurs de l'organisme animal.

Dans le sérum, la concentration du Calcium chez les bovins

fluctue entre 2,12 mmol/l et 2,9 mmol/l d'après KOHL (32).
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Tableau nO 1 : ConcentratIons sériques moyennes du Calcium chez
============= les Bovins

CONCENTRATIONS
mmol/l

METHODE DE DOSAGE RACES AUTEURS

2,85 .:t. 0,03

2,45.:t. 0,4

2,20

2,51 .:t. 0,08

:SpectrophotomètrIe et : Zébu sénégalais FRIOT
de Flamme

~Méthôde . de Zébu White Fulani ~ OOUYE
de TINDER

:MIcrodosage par Zébu Malgache GAULTIER
Comp1exométrie

·:Colorimétrie Zébu AZANSAK BANGANA (1)·
6-12 mois: 2,68.:t.0,16 ~ AUTO ANALYSEUR
1- 2 ans ·2,53+0,18 : SMAC TECHNICON Zébu GOBRA SAWAOOGO

2 ans 2,42+0,18 ;
310-

J.M. 2,81 .:t. 0,19
1. 2,48 + 0,20 Il Zébu GOBRA IBRAHIMA (30)
G. 2,52 ±. 0,14

· Zébu White Fu1an~2,15 .:t. 0,15 ;MULTIPLE ANALYSER OGUNRINADE (64)

· TECHNICON.
2,73 .:t. 0;64 :SpectrométrIe de TaurIus Ndama

Flamme Sénégal FRIOT
· T. N'dama Côte2,41 .:t. 0,19 ~PhotocolorImétrIe

d'Ivoire HOSTE

2,30 .:t. 0,19 " T. Baolé Côte
d'IvoIre HOSTE

2,14 .:t. 0,09 T. N'dama
NIgérIa ODUYE-3

2 - 3 T. Bovins non
tropIcaux ROSENBERGER

2,5 + 0,25 Il BRUGERE-PICOUX
(2-3)

2,64 .:t. 0,01 " GIBSON (25)

2,61 ~AUTO ANALYSER " WILLIAM (73)

2,4 :AUTO ANALYSER " ELDON (19)
TechnIcon II

2,42 :HYCEL MARK X " SHAFFER (61)
AUTO ANALYSER

Source IBRAHIMA (30) Complétée.
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Concentrations sériques moyennes du Phosphore chez
Bovins

les

CON~I~TIONS

2,59 .:!:. 0;04

1,63 .!. 0,03

2,50

1,96 .:!:. 0,34

2,76 .:. 1,47

M. 2,55 + 0,43
F. 2,87 I 0,39

J.M. 3 + 0,31
T. 2,25 + 0,39
G. 2,57.! 0,27

METHODE DE DOSAGE

Colorimétrie

Méthode de Gomeri

Photométrie

Colorimétrie

MULTIPLE ANALYSER
TECHNICOt+-

• AUTO ANALYSER
;SMAC TECHNICON

"

RACES

~Zébu Sénégalais

~ zébJ vtUte Fulani

:Zébu Malgache

~ZébU AZANSAK

:Zébu White Fulani

:Z'b GOBRA• e u.

Zébu GOBRA

..: ~
AUTEURS

FRIOT

ODUYE

GAULTIER

BANGANA (1)

OGUNRINADE (44)

SAWADOGO

IBRAHIMA (30)

~T. N'dama Sénégal2,14 .:.

1,94 .:. 0,18

~ColorimétHe
,
:Méthode de Gomeri " Nigéria

fRIOT

ODUYE

2,19 .:. 0,33 ~Photocolorimétrie " Côte
d'Ivoire HOSTE

2,21 .:. 0,33

l,30 .:. 2,26

1,8 (1,3-2,3)

2,56 .:. 0,01

2,56

2,11

Source

"

AUTO ANALYSER

HYCEL MARK X
AUTO ANALYSER

IBRAHIMA (30) Complétée

:T. Baolé "

Bovins non tro­
caux

"

"

"

"

HOSTE

ROSENBERGER

BRUGERE-PICOUX

GIBSON (25)

WILLIAM (73)

SHAFFER (61)
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Différentes valeurs ont été trouvées chez les races bovines

tropicales ou non tropicales, par divers . auteurs. (Tableau nO 1).

le Phosphore existe dans le sérum sous forme d'esters

phosphoriques et de phosphore inorganique, à une concentration

sérique variant de 1,8 mmol/l à 3,00 mmol/l selon KOHL (32).

Comme dans le cas du Calcium, plusieurs auteurs nous pré­

sentent des valeurs observées chez plusieurs races bovines. (tableau
nO 2).

les sources de ces deux électrolytes sont représentées

essentiellement par l'alimentation (apport par les plan~S ingéréES)

soit par supplémentation minérale.

leur absorption se fait tout le long du tractus gastro­

intestinal, d'où l'importance de l'aliment ingéré.

Selon SAARINEN 1950 cité par 5IME5EN (63), une alimentation

très riche en calcium ou ayant un rapport phosphocalcique très éle­

vé, provoque une légère augmentation du Calcium sanguin.

Or FIELDING et collaborateurs(20) affirment que l'augmenta­

tion du calcium de la ration diminue son absorption.

Mais il est évident que cette absorption est forte durant

la lactation, la gestation et lors d'une alimentation carencée en

calcium durant une longue période.

Hormis cet impact de l'alimentation, il faut signaler le

rôle prépondérant de la vitamine 0 dans l'absorption intestinale et

cellulaire du Calcium.

En effet, selon COlES (11) quand le rapport phosphocalcique d

de l'alimentation croIt, les besoins de l'organisme en vitamine 0

augmentent.
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Les mécanismes homéostasiques des métabolismes du Calcium

et du Phosphore différent fondamentalement, La concentration en

Calcium demeure sous contrôle endocriniens étroit? donc varie peu?

à moins d'un déréglement subit et grave du métabolisme,

Par contre? il n'y a pas? selon PAYNE (46) un contrôle hor­

monal primaire dans le cas du phosphore? et? les variations endocri­

,miennes constatées en réponse à une hypo ou à une hyperphosphatémie

paraissent engendrées secondairement par des changements simultanés

dans le métabolisme calcique,

Il a été montré d'après PAYNE (46) toujours que la parathormone

stimule les sécrétions de phosphore à partir des reins et des glan­

des salivaires des bovins? mais que ses effets ne contribuent pas

nécessairement au maintien de l'homéostasie du phosphore,

Le maintien de l'homéo~tasie du phosphore semble par un

processus passif dans lequel l'absorption et les sécrétions des

muqueuses dépendent des gradientsde concentration .

L'excrétion du Calcium et du Phosphore s'effectue à 4

niveaux

l'excrétion urinaire sans importance chez les ruminants

- l'excrétion fécale? chez le bétail? dépasse celle au niveau

urinaire de l pour cent d'après KLEIGER et collaborateurs cités

par SIMESEN (63) contrairement à l'homme? et ceci serait due à

l'alcalini~é· de l'urine des herbivores.

Selon HOLECH~ et collaborateurs (27)? la mesure du phosphore

fécal peut permettre d'estimer la concentration phosphorique du four­

rage ingéré.

Et cette excrétion fécale serait plus importante chez les

jeunes que chez les femelles gestantes selon MORILlO et collabora­

teurs (42),

- l'excrétion mammair~ qui est très importante chez les animaux

allaitants. En effet SIMESEN (63) montre que l'excrétion mammaire

du Calcium est 12 à 13 fois plus grande et celle du Phosphore? 7

fois plus grande? que celle du sérum.
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- Une excrétion salivaire, importante surtout par le phosphore.

1.2. Rôles métaboliques

le Calcium et le Phosphore jouent essentiellement 2 rôles

- un rôle plastique

- un rôle catalytique

1.2.1, Rôle Plastique

le Calcium et le Phosphore entrent en particulier dans la

structure de l'os et des dents, à un pourcentage de 99 pour cent le

Calcium et, 80 à 85 pour cent pour le Phosphore, selon COlES (11)

et SIMESEN (63).

Selon ce dernier, ils représentent 70 pour cent des cendres

de l'organisme.

Dans l'os, le Calcium est présent sous forme de phosphate

tricalcique et de carbonate de calcium, ceci en une structure complexe

d'apatite que la formule serait CaC0 3 x n Ca 3 (P0 4 )2,

Ces éléments minéraux forment une matière organique avec

différents autres ions, fibres collagènes et mucoprotéineso

Mais cette structure de l'os ne semble pas être constante.

En effet, il apparatt une différence structurable entre l'os de l'adul­

te et du jeune.

Car, selon MAC GREGOR et BROWN, 1965 cités par SIMESEN (63),

le sel qui détermine la solubilité dans l'os du jeune est le phosphate

octocalcique, alors que c'est de l'hydroxyapatite chez l'adulte.

Dans l'os, le calcium et le phosphore sont dans un rapport

2 : 1 et qui n'est altéré que dans les conditions de déminéralisation

légère.
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Cette dêmin~ralisation ri~ulêe par la PTH~ la vitamine 0 et

la calcitonine~ permet le maintien d'un êquilibre entre le squelette

et le sang où, ces êlectrolytes jouent leurs rôles catalytiques.

1.2.2. Rôles catalytiques

le Calcium et le Phosphore ont un mêtabolisme êtroitement

liê et régulê par la vitamine O~ la PTH et la calcitonine.

le Calcium sêrique (Ca++ catalytique) est un facteur.; essen­

tiel de la coagulation sanguine et de certains processus enzymatiques.

Il; agit aussi pour diminuer la permêabilitê et la fragilitê des

parois vasculaires selon COlES (11).

Il forme avec le magnêsium et les ions alcalins, le potassium

en particulier (son antagoniste), un êquilibre dont le maintien est

nêcessaire à celui de l'excitabilitê neuromusculaire normale.

l'ion calcique (Ca++) a en effet, une action tonique sur

le muscle cardiaque et prolongê sa contraction.

C'est êgalement le rêgulateur du système nerveux en gênêral,

et, en particulier, du système vagosympathique.

C'est enfin, un facteur de l'êquilibre acidobasique~ qui

favorise êgalement la diurêse.

le Phosphore conditionne la rêcrêtion hypophysaire, de ce

fait sa carence entraine l'anoes trus, la stêrilitê et une production

laitière plus faible chez les vaches adultes d'après O'MOORE citê

par PAYNE (46).

Il conditionne êgalement la contraction musculaire

à l'ênergie fournie par ses intermêdiaires tels que l'Acide

Triphosphatique (ATP) et la phosphocrêatine.

A

grace

Adenosine

Il intervient êg~lement dans plusieurs processus enzymatiques

grâce à ses dêrivês.
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Le rapport phosphocalcique varie en fonction de la calcémie

et de la phosphatémie 1 de ce fait toute signification de savaria- o

,­

tian estétroitement liée à celle du Calcium et du Phosphore.

1.3, Troubles du métabolisme

Le niveau du Calcium et du Phosphore dans l'organisme en général, et

d~ns le sérum en particulier, subit des fluctuations aussi bien physiologiques que

pathologiques.

1.3,1. Variations physiologiques

Plusieurs auteurs ont signalé la variation de la calcémie

et de la phosphatémie en fonction soit de l'âge, du sexe, de la race,

de l'état physiologique de l'animal ou de l'alimentation.

En effet, LAMAND et collaborateurs (35), PAYNE et collabora

teurs (47) STORY (66), COLES (11), SHAFFER et collaborateurs (61),

HOSTE et collaborateurs (28) et GIBSON et collaborateurs (25) montrent

une variation effective de la calcémie et de la phosphatémie en

fonction de l'âge ~ elles diminuent avec l'âge.

En fonction du sexe, seule la phosphatémie varie avec une

supériorité chez les mâles d'après SAWADOGO et collaborateurs (58),

HOSTE et collaborateurs (28).

Quant à l'état physiologique, ROWLANDS et collaborateurs

(59), MOODIE et collaborateurs (41), et ELDON et collaborateurs (19~

affirment une baisse de la calcémie et de la phosphatémie à la fin de

la gestation.

Cette baisse se poursuit après la parturition selon

LAMAND et collaborateurs (35), jusqu'à l à 2 mois de lactation.

Et d'après ELOON et collaborateurs (19), il existe une

corrélation négative entre la calcémie et la lactation, mais pas

de corrélation avec le nombre de lactation.
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Une forte baisse de la phosphatémie a été

et collaborateurs (41) 2 jours avant la parturition

immédiate après le part, et ceci, plus marquée chez

femelles.

notée par MOODIE

et, reprise

les jeunes

De même, une étude faite par MORILLO et collaborateurs (42)

montre que la phosphatémie est beaucoup plus faible chez les femelles

allaitantes, que chez les animaux en croissance.

D'après WILLIAM et collaborateur (73) l'ingestion des

aliments fait également varier la calcémie et l phosphatémie.

En effet ces auteurs ont réalisé une étude sur les veaux

nouveaux-nés, qui montre qu'il y a une hypercalcémie concommittente

à une hyperphosphatémie, post brandiales. Et cette augmentation

serait due à une augmentation de l'absorption intestinale, et re­

vient à la normale 9 heures après l'ingestion.

En ce qui concerne la race, HOSTE et collaborateurs (28)

signalent une différence en teneur de Calcium, mais pas d'influence

sur le Phosphore.

1.3.2. Variations pathologiques

Le Calcium et le Phosphore sérique, subissent des variations

dans des situations pathologiques dont ils sont souvent les vrais

indicateurs.

C'est ainsi que BENJAMEN (5), STOBBER et collaborateurs (65)

LAMAND et collaborateurs (35), ?JOLLEMA et collaborateurs cités par

SIMESEN (63) affirment qu'une hypocalcémie doublée hypophosphatémie

s'observent dans la fièvre vitulaire et la tétatnie d'herbage.

Par contre COTTEREAU (13) démontre que dans la fièvre

vitulaire, le calcémie peut baiss~ ou rester normale. Néanmoins, il

atteste que la mesure du taux de phosphate plasmatique doit permettre

de dépister, au moins 8 jours avant le vélage, les vaches qui seront

très probablement atteinte d'une fièvre vitulaire.
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Et selon BARLET (Z), une hypocalcémie artificielle créée

par administration de la thyrocalcitonine ~ des vaches en lactation,

peut reproduire un syndrôme analogue à la fièvre vitulaire, clinique­
ment.

L'Hypocalcémie est observée également dêns l'éclampsie, la

cétose des bovins et l'Hypoprotéinémie, d'aprèsCOLES (11) ; et la

pancréatite aigue selon COTARD (lZ).

On note également, la diminution de ces paramètres

sériques dans le rachitisme et l'ostéomalacie.

L'Hypocalcémie et l'Hypophosphatémie entrainent une diminu­

tion de la sécrétion lactée, sans affectation de la concentration

minérale du lait d'après CALL et collaborateurs (9).

Par contre l'~ugmentation du taux de Calcium sérique s'ob­

serve dans les processus ostéolytiques, dans l'Hypervitaminose 0 et

dans l'Hyperparathyroldisme d'après SIMESEN (63).

Selon COLES (11), l'Hypercalcémie est observée également

dans l'Hyperprotéinémie et les tumeurs dios.

En ce qui concerne le phosphore, l'augmentation de son taux

sétique s'observe principalement dans l'hémoconcentration.

D'après BENJAMIN (5), on peut observer à la fois soit

l'hypo, soit l'hyperphosphatémie lors de troubles de la fertilité.

Cependant BLOOD et ANDERSON cités par CLARK (10) parlent

d'une réduction de fertilité, d'un retard de croissance et, de l'os­

téofiagie (pica) en cas de carence en phosphore.

2. Le Sodium et le Potassium

2.1. Généralités

Le Sodium et le Potassium sont des électrolytes à prépondé­

rance intracellulaire pour le potassium et extracellulaire pour le
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Sodium.

En effet le Sodium se trouve dans les tiss~de soutien et

le cartilage~ dans l'os~ dans les liquides transcellulaires (liquide

syn~ial·, c~phalo-rachidien... ) et dans le secteur cellulaire selon

IBRAHIMA (30).

Sa concentration sérique mesur~e chez les Bovins par diff~­

rents auteurs est la suivante: Tableau nO 3.

Quant au Pot~ssium~ il se trouve r~parti dans les cellules,

et~ ses principaux d~pats sont constitu~s par les muscles sque~t~

tiques et les globules rouges.

Diff~rentes valeurs de sa concentration s~rique chez les

! Bovins ont ~t~ rapportœs~ ~iff~rents auteurs. (Tableau nO 4).

L'absorption de ces ~lectrolytes se fait le long du tractus

gastro intestinal.

Cependant PRESTON et collaborateurs (51) signalent une très

forte concentration du Potassium dans le rumen et surtout dans la
Nasalive. C'est pourquoi ils rapportent que le rapport ~K-- dans la

salive avait ~t~ utilis~ comme une mesure de la sécrétion d'aldo­

st~rone chez les ruminants.

L'~limination de ces électrolytes se fait à plusieurs

niveaux

- Une excr~tion urinaire~ pr~pond~rante pour le Potassium~

Sodium est la plupart du temps réabsorb~ par les tubules

sous l'influence de l'aldost~rone.

- Une excrétion salivaire~ importante chez le b~tail

car le
,

renaux

- Une ~limination fécale~ qui serait plus importante selon PRESTON

et collaborateurs (5&), en ce qui concerne le Potassium, chez les

animaux ayant une d~ficience en Potassium que ceux ayant un taux

normal.
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Tableau nO 3 ~ Concentrations sérIques moyennes du Sodium chez les
============= Bovins

CONCENTRATIONS METHODE DE DOSAGE RACES AUTEURS
nvnol/l

0

:'

134,8 Photométrie de 0
0

Flamme :Zébu WhIte Fulani OOUYE

160,04 Spectrophotométrie
~ Zébu SénégalaIs FRIOTde de Flamme

8

147,46 Photométrie de
Flamme ~Zébu Malgache GAULIER

8
144 + 6 Auto ANALYSER ~Zébu GOBRA 5AWAOOCO

SMAC TECHNICON
145 + 5 " :Jeunes Zébus COBRA SAWAOOGO (60)

144 + 5 (J.H,) AUTO ANALYSER :Zébu GOBRA IBRAHIW\ (30)
142 -:; 6 (Tl g. -SMAC TECHNICON

145 + 4 (G)

153,03 5pectrophotométrie
de Flamme Taurin N'dama FRIOT--

136 1 8 + 1,9 ' PhotométrIe de
Flamme ;Zébu White Fulani OGUNRINAOE (44)

140 - 150 Bovins non
tropicaux ROSENBERGER

145
(140 - 150 ) li BRUGERE-PICOUX

145 1 25 " KUCERA

0

138,9 :AUTO ANALYSER
WILLIAM (73), SMAC TECHNICON "

Source IBRAHIMA (30 ) Complétée.
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Concentrations sériques moyennes du Potassium chez

les Bovins

CONCENTRATIONS
mmol/l

4,47

6,08

4,76

METHODE DE DOSAGE

Photométrie de
Flamme

Spectrophotométrie
de Flamme

Photométrie de
Flamme

RACES

:Zébu White Fulani

:Zébu Sénégalais

~Zébu Malgache

AUTEURS

OOUYE

FRIOT

GAULIER

7,2 + 1,7 (6-12 mois) AUTO ANALYSER
6,01-+ 1,1 (2ans et: SMAC TECHNICO

- PlUS) •

~Zébu Gobra SAWAOOGO

5,9 + 10 ( l mois :
- à 4 mois) .

4,8 + 0,5 (Taurilloos):
5 , 8 :!:0,64:8ü.sses) .

5,9 ~ (J.M)
4,8 ~ 0,5 (T)

5,8 + 0,6 (G)

Il

il zébu GOBRA

...

SIfNt«JJ) (fi)

IBRAHIMA (30)

5,30

4 - 5

4,4 (4 - 5)

4,75

4,39

Source

Spectrophotométrie
de Flamme

AUTO ANALYSER
SMAC TECHNICO

IsnAHIMA ( 30 ) Complétée.

Taurin N'dama

Bovins non
tropicaux

"

"

FRIOT

ROSENBEAGER

BRUGERE-PICOUX

KUCERA

WILLIAM (73)
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- Une élimination par le lait

- Une élimination du Sodium et du Potassium également par la sueur
selon COlES (11) et BAVEREl (4)0

les principales sources de ces deux éléments chez les

Bovins sont représentées essentiellement par l'alimentation. La

source la plus importante pour le Sodium est le chlorure de Calcium

distribué le plus souvent sous forme de pierre à lécher.

2.2. Rôles métaboliques

Le Sodium et le Potassium assurent des fonctions importantes

dans l'organisme.

C'est ainsi que le Sodium, composant majeur des cations du

liquide extracellulaire, est, sous sa forme ionisée, le principal

support de l'alcalinité dans les humeurs de l'organisme selon

BAVEREl (4) et POLONOVSKI (50)

Largement associé au chlorure et bicarbonate dans la régula­

tion de l'équilibre acido-basique ; le Sodium est le principal

déterminant de la pression osmatique, et, son métabolisme et de

ce fait étroitement lié à celui de l'eau d'après SLOUGUI (64)

Son homéostasie est contrôlée par l'intermédiaire de l'al­

dostérone qui, favorise la réabsorption active du Sodium au niveau

des tubules rénaux, et, entraine passivement la réabsorption de l'eau.

Oonc le Sodium joue un rôle également dans la régulation du

mouvement de l'eau.

Dans le liquide extracellulaire, le Potassium est à des con­

1 centrations très faibles par rapport au Sodium, alors que la situa­

tion inverse est retrouvée dans la majorité des cellules de l'orga­

nisme, où, il représente le cation prérondérant.
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Le Potassium serait en liaison avec la sécrétion active du

Sodium par l'intermédiaire de la"pompe à Sodium" selon TASKER (69).

Il joue de ce fait un rôle important dans le maintien de la pression

osmotique intracellulaire, la retention de l'eau et l'équilibre

acido basique intracellulaire.

Dans le milieu extrac~llulaire, il y joue un rôle physiolo­

gique très actif, consistant au développement de potentiels de mem­

brane intervenant d~ns la contraction musculaire et la transmission

de l'influx nerveux.

D~après PRESTON et collaborateurs (51), il jouerait un rôle

important dans l'osmolarité du rumen.

L'homéostasie du Potassium n'est pas aussi rigoureusement

contrôlée que celle du Sodium selon TASKER (69) ; car au. niveau du

rein, la réabsorption du Sodium, active; s'accompagne d1une fuite

urinaire du Patassium, passive.

2.3. Troubles du métabolisme~

Comme la plu?art des électrolytes, le Sodium et le Potassium

font objets de varaitions.

2.3.1. Variations physiologiques

SAWADOGO et collaborateurs (58) et IBRAHIMA (30) ne signa­

lent aucune variation de la natrémie en ce qui concerne le sexe et

l'âge.

Par contre ils affirment une variation de la k~I~ie en

fonction de ces deux facteurs.

En effet IBRAHIMA (30) rapporte que chez les jeunes zébus

COBRA, la kaliémie et plus élevée chez les génisses.

SAWADOCO et collaborateurs (58) signalent que dans la même

, race, la kà1émie diminue avec l'âge 9 contrairement à BOS1ED1, 1973
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clt~ par OESPlATS (1§)~ qui affirme la const~nce de la kall~mle

avec l'âge.

ROWLANDS et collaborateurs (56) observent une augmentation

de la natrémie aux alentours du terme~ puis une diminution durant

les deux premiers mois de lactation.

Par contre lAMET et collaborateurs (75) ne signalent aucune
variation de la natrémie près du terme.

En ce qui concerne la kaliémie~ SAWADOGO et collaborateurs

(~.)~ TAINTURIER ct collaborateur (68) affirment que la kaliémie

est invariable pendant la gestation et au début de la lactation.

Mais TAINTURIER et collaborateurs (68) ont observ~ que la

natrémie subit une variation légère~ virtuelle et transitoire pendant

les mêmes états physiologiques.

Chez les veaux nouveaux-nés p WILLIAM et collaborateurs (73)

observent que l'ingestion aliment~ire s'accompagne d'une hyperkaliémie

concommitente à une hypon~t~émie.

De même DESPLATS (16) note que la natrémie est beaucoup plus

faible chez les animaux nourris à l'ensilage du Mais.

Et la kaliémie serait forte chez les animaux mis sur pâtu­

rages riches en engrais potassique selon PAYNE (47) et DESPLATS (16).

2.3.2. Variations pathologiques

Le syndrôme diarrhée-déshydratation chez le jeune s'accom­

pagne d'une perte fécale massive du sodium et de l'eau occasionnant

une hyponatrémie selon LAMA ND et collaborateurs (35).

C'est'ce', qu'affirment STOBBER et collaborateurs (65) dans le

cas particulier de la diarrhée colibacillaire du veau. Ces derniers

observent également une hyponatrémie lors d'intoxication par le sel

(rare) ou par voie iatrogène lors d'administration du sérum hypcr-
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tonique" •

FINDRIK et collaborateurs rapportés rar IBRAHIMA (30)

ont observé une hypernatrémie en fin d'hiver en relation avec une

carence en vitamine A.

OUTTA et collaborateurs (18} observent qu'il n'y a pas de

variations significatives de la natrémie et de la kaliémie lors de

complication post partum telles que dans la rétention des membranes

foetales.

Par contre RDDIER et collaborateurs (511) observent une

hypokaliémie lors de troubles post opératoires, dans les hépatoné­

phrites et dans certaines intoxications (narcotiques, strophantine ... ).

Ces derniers auteurs notent également une hypernatrémie dans

les chocs traumatiques et anaphylactiques, dans les maladies

hémolytiques, dans les néphrites graves y les tétanies et l'insuffi­

sance corticosurrénalienne.

Lors d'obstruction digestive haute, il y a développement

d'alcalose métabolique qui entraine une hypokaliémie selon COTAm (12)

Le Potassium a été également impliqué dans la tétanie d'her­

bage. En effet PRESTON et collaborateurs (51) rapportent que des

études faites aux Pays-Bas par BOWER y 1952, KEMP and HART, 1957

stipulent que un surplus de rotassium cause la tétanie, spécialement

si son taux est plus élevé dans l'herbe que le magnésium et le

calcium.

Pour éluder cette hypothèse ces auteurs ont montré l'import

tance du rapportK dans l'apparition de la maladie. Tableau nO 5.
Mg+Ca
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Rapport K dans l'herbe Incidence sur la tétanie
Mg,+Ca d'herbage

1,8 a.n.ne JneJ.derœ

1,8
,

2,2 incidence observéea

2,2
,

2,6 5 p centa

2,6
,

) 7 p centa

) ) 17 p cent

Source PRESTON et collaborateurs (51)
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1. Les Généralités

Les protéines sont des macromolécules cellulaires polymères
d'acides aminés, liés par des l1aisons peptidiques.

Le sens éthymologique de protéine signifie d'après LEHNINGER
cité par FAYE (20), le "premier" ou le"plus avanc~", ce qui montre
l'importance des protéines.

Cette importance sied dans l'établissement de la structure

et dans la fonction cellulaire. Par leur forme et certaines caracté­
ristiques physiques, on distingue deux grands groupes :

- les protéines globulaires, solubles dans le milieu aqueux

- les protéines fibreuses, insolubles dans l'eau.

Suivant leurs constitution, les protéines peuvent également

être divisées en deux groupes ..
- Holoprotéines ou protéines simples dont l'hydrolyse donne unique­

ment des acides aminés
• Hétéroprotéines ou protéines conjuguées qui, en plus des acides~minés

comprend d'autres composés chimiques.

Après dosage des protéines totales, une séparation électro­

phorétique sur acétate de cellulose permet de mettre en évidence 4

fractions protéiques: l'Albumine, l'Alpha globuline ~C), la Béta­

globuline (~C) et la Gamma-Clobuline (~C).

L'Albumine est la fraction la plus importance du point de
vue pondéral selon LOUISOT (39) et KANEKO (31), Elle est synth~tisée

au niveau du foie.

Le Bloc alpha globuline (t~(C et (X(G) qui est indissociable

chez les bovins contrairement à l'homme, voit sa synthèse s'effectuer

en partie dans le foie.
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!~~~~~g=~:=~ Concentrations sériques moyennes Ge Protéines
totales et Fractions protéiques chez les Bovins

7
ESPECES Protéines totales Fractions Protéiques AUTEURS

g/l
Albumine g/l · Glob u1 i nesg/.:f·

:
8:Nlns 61,4 - 74,6 30;3 - 35,5 :37,1 - 39,1 KANEKO

Bovins 78 31 · 47 CAMY·
Bovins 70 - 80,5 20 - 30,5 50 COTTEREAU

Bovins 70 - 80,5 20,7 - 30,5 49,3 - 50 MAGAT

Bovins 76,6 34,7 1+2,4 FAYE (20)

Bovins 6-12 mois 71,5 38,3
1- 2 ans 78,8 33,2 45 . SAWADOGO.
2-3 ans 60, l 36,1 54

Bovins JM ~ 68 38 30
T : 69 36 33 IBARA
Co: 67 35 32

Bovins 68,6 !. 0,15 30,8 .:!:. 0,1 37,8 .:!:. 0sl GIBSON (25)
(FRISSONE et

JERSEY)

Bovins 65,7 .:!:. 0,10 25,1 .:!:. 0,05 40,2 + 0,10 : OGUNRINADE (44)
White Fu1ani) - :

Bovins 67,5 30,3 37,2 SHAFFER(61)
HOLSTlNE, JERSEY·

Bovins · 99,2 31,1 68,1 QUEVAl (52)·(CHOA ou ARABE):

Source FAYE (20) Complétée
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La G qui constitue la plus grosse

l'homme d'après FAYE (20) rapportant HETAIS

synthétisée soit dans le foie, soit dans le

liaI.

protéine sérique chez

et collaborateurs, est

système réticulo-endothé

La G ou immunoglobuline dont la structure est en 4 chaines

(2 lourdes, 2 légères) est synthétisée en grande partie par les

tissus lympholdeso Les concentrations sériques moyennes chez diffé­

rentes races bovines sont collégiées au tableau nO 4.

2. Rôles métaboliques

Les protéines jouent un rôle très important dans l'organis­

me, à savoir

Réserve d'acides aminés nécessaires à la croissance des

individus,

- La transmission du patrimoine génétique

- La différenciation

- Support mécanique et catalyse enzymatique.

Chacune des fractions protéiques prise isolement, joue un

rôle important.

201. L'Albumine

L'Albumine intervient dans le maintien de la pression

des liquides internes. Elle assure le transport spécifi­

que' des molécules apolaires et ions tels que:

- la bilirubine

- les sels biliaires

- les acides gras et acides esterifiés

- l'iode

- le calcium etc.

L'albumine sert également de réserve protéique facilement

mobilisable.
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2.2. L'Alpha-globuline (I},G)

Elle joue un rôle fondamental dans le transport des lipides

divers, d'hormones et de vitamines liposolubles. Elle interviendrait

également dans la régulation de l'action de certaines hormones et

enzymes d'après FAYE (20) citant METAI5 et collaborateurs.

L' ~ G jouerait également un rôle dans le métabolisme du

tissu conjonctif.

2.3. Béta- globuline

On lui reconnait, d'après KANEKO (31) un rôle important

qui cDnsiste en le transport de plusieurs substances telles que le

fer, les lipides, les vitamines et les hormones stéroldes.

2.4. Gamma-globuline

Ce sont des immunoglobulines d'où leur rôle fon9amental

dans les phénomènes immunitaires. De ce fait, elles assurent la

protection et la défense de l'organisme.

2.5. Rapport Albumine 1 Globulines

Ce rapport est fonction .du taux d'albumine et de globulines

Dans ce cas sa variation permet d'interpréter les variations .physio­

logiques ou pathologiques des fractions protéiques.

3. Troubles du métabolisme

Suivant l'état physiologique ou pathologique de l'animal,

on peut être amené à constater une variation de la protéinémie tota­

le ou des fractions protéique.

3.1. Variations Physiologiques

Une étude effectuée chez le zébu COBRA par SAWAOOGO (57),

montre une variation notable de la protéinémie totale en fonction

de l'âge.
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En effet l'auteur montre que les protéines totales augmentent
de pres de 10 g/l entre la première et la troisième année~ avec une

incidence plus nette entre la première et la deuxième.

Plusieurs auteurs s'accordent à cette assertion~ à savoir

que la protéinémie totale augmente avec l'âge~ cas de TAINTURIER (67)

FAYE (20), HOSTE et collaborateurs (28), SHAFFER et collaborateurs

(6l)~ HANTON et collaborateurs (26)~ TUMBLESON et collaborateurs (70)

En ce qui concerne les différentes fractions, TAINTURIER

, (67), HANTON et collaborateurs(~),LABOUCHE (34), affirment qu'il y a

une diminution de l'albumine suivie d'une augmentation du taux des

globulines.

Par contre~ FAYE (20) note une augmentation du taux d'albu­

mine avec l'âge. Quant à HOSTE et collaborateurs (28)~ il stipule

que le rapport Albumine/Globuline ne varie pas significativement avec

l'âge.

Le sexe joue également un rôle important dans la variation

de la protéinémie totale.

En effet, SAWADOGO (S7)~ ODUYE et collaborateurs (43), FAYE

(20) affirment qu'il y a une augmentation de la teneur en protéines

chez les femelles par rapport au mâles.

Ceci est dû à des fortes concentrations d'albumine, d'alpha­

globuline et de béta-globuline d'après SAWADOGO (57)~ seulement à

l'alpha-globuline selon les autres.

HAN TON et collaborateurs (26) montrent que les mâles

présentent une albuminémié élevé et les femelles une gamma-globuliné­

mie plus forte; ceci aussi bien chez les jeunes que chez les adultes.

Par contre HOSTE et collaborateurs (28) trouvent que les

mâles présentent une concentration en protéines totales plus élevée

et ceci lié à une hyperglobulinémie.



- 27 -

Dans le même sexe, une étude effectuée par BUGALLA et colla­

borateurs (8) sur des vaches nymphomanes et des vaches en oestrus

montre que la protidémie totale est plus élevée chez les nymphomanes

~ à cause d'u~béta-globulinémie'élevée.

LEBADA (37) lui, montre une dimunition de la protéinémie

totale à la fin de la gestation.

Mais CSEH et collaborateurs (14) montrent que cette dimuni-

, tion ccmmencent deux semaines avant le part et se poursuit jusqu'à

cinq semaines après.

En ce qui concerne les différents fractions, ROSS (65)

j a montré que les vaches gestantes ont un taux de globulin$ plus éle­

vé, et les vaches vides, un taux d'albumine élevé.

Les effets de la race ne sont pas constants. Néamotns,

HOSTE et collaborateurs (28) ont montré que chez les taurins de

Côte d'Ivoire, les Baoulé présentent une teneur en protéines totales

plus forte que chez les N'dama.

\ De même FR lOT et collaborateurs (22) ont démontré qu'au

Sénégal, les zébus ont une protéinémie totale plus forte que les

taurins N'dama et . eux plus que les métis Zébu x N'dama.

3.2. Variations pathologiques

La protéinémie totale subit des variations dans plusieurs

cas.

C'est ainsi qu'on note une hypoprotéinémie dans le cas de

- Alimentation insuffisante

- MaN~~ise absorption intestinale

- Brul~res graves

- affections rénales et protéiAurles

- Plaies avec exsudation

- Lors d'augmentation de la protéolyse en vue de la

gluconéogénèse.
- Lors d'affections hépatiques.
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Mais l'hypoprotéinémie totale s'observe surtout lors d'hyper­
albuminémie d'après COlES (11).

C'est ainsi que cet auteur affirme que la variation la plus

significative se produisant en cas de maladie est la diminution de

la fraction Albumine.

En effet l'hypoalbuminémies'observe"dans

- les affections hépatiques

- lors de sa dégradation excessive dans la fièvre prolongée, le

diabète sucré non traité et dans les traumatismes.

Elle s'observe également dans certaines parasitoses telles

~ que la Fasciolose d'après BARNOUIN et collaborateur (3 ),

l'ostértagiose de type II d'après HAlLIDAY et MlilLIGAN cités par COLES

(11)

L'HypoaJ.burninérnie s'cbseI'\le- également dans les Ascites, es

brûlures étendue et les hémorragies graves.

Nous pouvons la signaler également lors d'inhibition de la

synthèse d'Albumine, ou dans les cas d'hyperglobulinémie.

L'Hyperalbuminémie est rare, on peut cependant la noter

dans le cas de déshydratation et de chocs,

En ce qui concerne les fractions globuliniques, la diminution

de l'Alpha-globuline dans le sérum est rare chez les animaux domesti­

ques et celle de Beta globuline, rare dans les cas pathologiques

d'après COlES (11). Néamoins on note une hyper Alpha globulinémie

dans les réactions inflammatoires notamment dans les maladies

bactériennes et virales.

, Et u~hyper Beta globulinémie accompagnant une hyper

lipoprotéinémie notamment dans le cas de l'Hyperlipémie.

De même DIMOPOUllOS et collaborateurs cités par COlES (11)

ont observé une hyper Béta globulinémie dans l'Anaplasmose.
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Quant à la gamma-globuline, son augmentation est souvent

réelle et de façon marquée dans les affections bactériennes, virales

parasitaires et hépatiques, ceci dû à son rôle immunologique.
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CHAPITRE II

MATERIELS ET METHODES
--------------------------------------------

Dans ce chapitre, nous étudierons les différents

matériels utilisés pour la réalisation de ce travail

(matéril animal et technique) ; de même les différentes

méthodes mises en oeuvre dans ce travail (méthode de

prélèvement et d'analyse).
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A. MATERIEL----------------

1. Matériel Animal

1.1. Description des Animaux

Il n'existe des races de Bovins que~ parce que les

actions de l'homme se sont ajoutées aux facteurs du milieu pour

singulariser des populations possédant en commun quelques caractè­

res morphologiques, physiologiques ou biologiques, dont l'expression~

varie avec plus ou moins d'amplitude~ autour d'une moyenne, selon

PACOT (45).

Les caractéristiques morphologiques sont utilisées pour le

jugement et la sélection des animaux.

Les caractéristiques physiologiques sont primordiales dans

l'orientation des élevages.

Et les caractéristiques biologiques comme : biochimiques,

groupes sanguins, nature des protéines sanguines~ aptitudes immuno­

logiques, sont prises en compte dans l'estimation des qualités des

sous-populations.

Notre travail a porté sur deux races de zébu du Cameroun

- le Zébu GOJ DAL l

- le Zébu CHOA.

1.1.1. La race Goudali

a) Synonyme, Berceau, aire géographique

le Zébu Goudali est encore connu sous le nom de

- Zébu Foulbé de l'Adamaoua ou Zébu Peulh de l'Adamaoua

dans la province de l'Adamaoua.

- Zébu Poulfouli dans la même province

- Zébu Goudali dans les plateaux de l'Adamaoua.
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Le Berceau du Zébu Goudali est constitué par le Plateau

de l'Adamaoua au Cameroun. Les hauts plateaux de l'Adamaoua qui

couvrent une partIe de la RépublIque Fédérale d NIgéria, une partie

de la République centrafricaine et de la République du Cameroun

forment l'aire géographique de la race, d'après ZAMBA (74).

b) Caractéristiques éthnologiques et aptitudes

(Tableau nO 6)

Dans la race Goudali du plateau de l'Adamaoua au Cameroun,

il existe trois variétés. Et notre travail a concerné la variété

Ngaoundéré. Les deux autres étant, la variété Banyo et la variété

Vola.

Ngaoundéré, Vola et Banyo sont les noms des départements

où ces races sont représentées.

1.1.2. La race CHOA

a) Synonyme, Berceau, aire géographique

Le Zébu CHOA est connu également sous la dénomination de

- Zébu Arabe dans le Mayo-Baguirmiau Tchad

- Zébu Wadara dans le Batha au Tchad

- Zébu SHUWA dans le Kanen au Nigéria

- Zébu CHOA dans l'extrême Nord au Cameroun.

Originaire d'ASIE d'après OOUTOUM (17), l'aire géographique

du Zébu CHOA est rerri5entée ~ar le ba~sin du Lac Tchad.

En effet le bassin du Lac-Tchad s'étend du Tchad au Nigéria

(Nord) passant par l'extrême-Nord du Cameroun et r~t du Niger.

Dans l'extrême-Nord du Cameroun, le nom CHOA indique le nom

de la population "arabe CHOA".

b) Caractéristiques éthmologIques et aptitudes

(Tableau nO 6)

Notre travail a porté uniquement sur le Zébu CHOA de l'extrême-
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Caractéristiques ethnologiques et aptitudes

des races Goudali et Choa

Caractéristiques

Tête

Cornes

Encolure

Fanon

Poitrine

Dos

Membres

Robe

Bosse

Poids vif moyen

Rendement carcasse

Rendement lait

Age 1er vélage

Race CHOA

Assez fine

Courtes dirigées vers l'extérieur
vers le haut et l'avant

Moyenne et plate

Peu saillant? assez développé

Etroite

Rectiligne et incliné vers
l'avant

Courts et fins

Dominante Brune
souvent ~ie à dominance blanche

Moyenne et droite de la mâle,
réduit chez la femelle

Mâle ~ 350 à 400 kc
Femelle ~ 250 à 300 kg

50 à 60 p. 100

500 à 600 l par lactation

3 ans
l velage par an

Race Goudali

Longue et étroite

Courtes se terminant par
des pointes fines rejetées
en arrière
Courte et plate

Peu développé

Haute et étroite

Rectiligne et légérement
incliné vers l'avant

Fins et dréssés

Robe pie rouge ou noire

Très développée, flasque
et à tendance à tomber de
côté

400 kg en élevage tradi­
tionnel 500 à 600 kg en
élevage intensif

52 à 55 p. 100

estimé à 619 litres par
lactation

3 et 4 ans
l velage par an

Aptitude à l'engraissement Bonne Très bonne

Rusticité et travail Placide
Traction et portage

Calme, docile et placide
Traction et portage

Sources - Zébu CHOA 90UTOUM (17) et LAOUNODJI (36)

- Zébu GOUDALI ~ ZAMBA (74) , HOSTE et collaborateurs (38) PAGOT (45)
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Nord du Cameroun.

1.2. L'environnement des animaux

1.2.1. La race Goudali

Les Zébus Goudali ayant fait objet de notre étude appartiennent

à la Station Zootechnique de Wakwa (SZW) et au Service d'Elevage

du Labaratoire National Vétérinaire (LANAVET) du Cameroun.

a) Station zootechnique de Wakwa (SZW)

la SZW est située au coeur de l'Adamaoua dans la province

de l'Adamaoua au Cameroun.

Située à 15 km de Ngaoundéré, la SZW couvre une superficie

de 4 000 ha répartis en 24 parcs, entièrement clôturés et protégés

par des pare-feux, dotés de pistes d'accès et d'installations

nécessair~à l'entretien des animaux comme: bascule pése-bétail,

bain détiqueur, lazaret, logements des bergers ••.

La végétation est dominée par des savanes arbustives et

arborée~caractéristiquesdes climats soudaniens, soudano-guinéens

et guinéens régnant sur le ~lateau de l'Adamaoua.

Les pâturages sont en majorité composés d'Hyparrhenia spp

mais la SZW cultive des plantes fourragères telles que:

- Andropogon

- ~rachiara ruziziensis

- Hyparrh~ ia rufa

- Panicum max-trichoglum

- Pennisetum purpurem

- Stylosanthes gyyanensis

b) Service d'Elevage du lANAVET

Le lANAVET (Laboratoire National Vétérinaire) est une struc­

ture moderne de fabrication des produits d'origine biologique
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(vaccins, sérums, antigénes etc .. n), d'Analyse des prélèvements

d'origine animale en vue de diagnostic, et,d'étude et de surveillan­

ce épidémiologique.

Il est doté, de plusieurs départements, à savoir Virologie,

Bactériologie, Immunologie et contrôle des vaccins, de Biochimie,

de Parasitologie mais également de Services de Maintenance, infor­

matique et d'Elevage.

Le Service d'Elevage du LANAVET est chargé de la production

la reproduction des animaux de laboratoire (souris, rats, cobayes,

lapins), des animaux domestiques (chevaux, mouton, rorcs, volailles,

et bovins).

Il est situé à cheval entre l'Adamaoua, à climat soudano-

guinéen et l'extrême-Nord, à climat sahélien, à 12 km de la ville

de Garoua, province du Nord Cameroun. , ,;

Il reçoit près de l 000 mm de précipitations annuelles et

une température moyenne de 28 0 1.

La végétation est représentée par une savane arborée et

arbustive où dominent Acacia S~yal et Balanites aegyptiaca ; et le

taris herbacé et prépondérant en Hyparrhenia sp ,Brachiaria sp

et Andropogon gayanus.

1.2.2. La race CHOA

Les Zébus CHOA ayant fait objet de notre étude appartiennent

uniquement à la station Zootecnique de LOUGUERE (SZL).
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5ituœ à 115 km environ de Caroual la SZL est d.=l.ns'la ·pr·o..vince

du Nord Cameroun.

Elle subit les influences climatiques du climat sahélo-sou-

danien, dont les caractéristiques sont les mêmes qu'au niveau du

LANAVET sus-cité (1-2-1 9 b)0

Cependant c'est une zone
,

parsemee de montagnes, ce qui

explique l'atténuation de la température moyenne (27 0 4)0

La composition floristique est également semblable à celle

sus-citée ( $ 1-2-1 9 b) mais on retrouve également ~ Ziziphus

ma~rdt!~nal Acacia Diebericna ,Piliostigma seticulatum.

Dans la strate herbacée l on rencontre également Loudetia

hordeiformis horeoides, Borrheria radiata j EChinochloa pyramida15.

Les structuresd'entretien sont les m~mes qu'à la SZW (1-2-1 )

1.3. Mode d'Elevage

la SZW l la SZL et le Service d'Elevage du lANAVET gérent

leurs troupeaux suivant presque le même mode.

Sauf que le Service d'Elevage du LANAVET s'oriente plus

vers le domaine de la recherche et que ses animaux proviennent de

la SZ'N.

La SZW et la SZl sont spécialement charg~ du développement

de l'Elevage, notamment en ce qui concerne g
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- l'expérimentation zootechnique et pastorale t

- la production animale i

- la diffusion des reproducteurs

- la vulgarisation des méthodes pastorales de l'exploitation

- la production, la m!se en valeur rationnelle des pâturages

- la formation des éleveurs.

Le choix de ces structures pour notre étude, est guidé par

le souci d'obtention de résultats biochimiques sur des animaux de

races différentes évoluant dans les milieux climatiques différents t

mais soumis au même mede d'Elevage.

1.3.1. Conduite du troupeau

Dans ces deux stations (SZL et SZW), les animaux sont entre­

tenus selon le système de Ranching.

Les nnimaux sont répartis par classes d'âge et par catégoriGs

à l'intérieur des parcs clôturés rar des fils de fer barbelés.

A l'intérieur de chaque troupeau de reproduction t il y a

un taureau, ceci dans le cûs de la SZW, deux taureaux à la SlL. Il

faut rappeler également qu'à la SZL, il a été importé de la SZW des

taureaux Goudal! et Wakwa (métis Goudali x Brahman) ceci dans le

but de l'amélioration de la race locale.

Les jeunes destinés à la reproduction sent utilisés à l'âge

de 2 à 3 ans chez les taurillons et de 3 ans chez les génisses à la

SZW d'après ZAMBA (74) i et à l'âge de 3 ans à la SZL.
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La sélection des jeunes se base sur les critères morphologi

ques et pondérales 9 la montée se faisant de façon naturelle à

l'intérieur des parcs.

Mais à la SZW, il existe un troupeau de femelles sur lequel

est pratiqué l'insémination artificielle.

Le sevrage s'effectue à 8 mois à l an et à temps constant.

1.3.2. L'Alimentation

En saIson des pluies, les animaux sont nourris au pâturage

naturel. A la SZL, une complémentatlon de l kg de tourteau de coton

est distribuée chaque semaine.

Pendant la sèison. sèche, une complémentation minérale

est apportée par des pierres à l~cher~~.aliment compl~mentaire

sous forme de tourteau de coton (500 g par jour à la SZL).

L'abreuvement s'effectue en station dans les mares naturelles

ou artificielles.

1.3.3. Suivi Sanitaire

Les animaux dans les deux stations subissent une vaccination

régulière contre la peste bovine, la ple~-pneumonie contagieuse

bovine, la pasteurellose et le charbon symptomatique.
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Une fois par an, à la fin de la saison des pluies (décembre)

les animaux subissent un déparasitage interne 1 notamment contre la

Distomatose et la Trypanosomiase.

Les veaux subissent une vcrmifugation régulière. Le détiquage

se fait de manière permanente (une fois par semaine en saison sèche

deux fois en raison de pluies) dans le b~in détiqu~r1manuel o~ à

l'aide des pulvérisateurs rortatifs.

En définitïf 1 aucune ffinladie infectieuse, parasitaire ou

virale n'avait de grande incidence dans les troupeaux aussi bien

à la SZW, SIL ou au Service d'Elevage du LANAVET au moment de nos

prélèvements.

1.4. Composition des lots

Notre travail a porté sur 222 animaux, soit 112 zébus CHOA

et 110 zébus Goudali.

Dans les 2 races les animaux sont divisés en 3 tranches d'âge

- Jeunes non sevrés (1 jour à an)

- Jeunes sevrés (1 an à 2 ans)

- Adultes (2 ans et plus)

A l'intérieur de chaque tranche d'âge 1 on distingue des

femelles, des mâles.
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C'est ainsi que dans la rèce Goudali~ les lots sont composés

comme suit ~

13 mâles
,

(MNS)- non sevres

Il Femelles
,

(FNS)- non sevrees

15 mâles
,

(MS)- sevres

24 Femelles
,

(FS)- sevrees

- 22 Mâles adultes (MA)

- 25 Femelles adultes (F 1\)

Et dans la race CHOA

15 Mâles non
,

sevres (MNS)

- 17 Femelles non sevrées (FNS)

- 15 Mâles sevrés (MS)

- 15 Femelles sevrées (FS)

5 Mâles adultes (MA)

- 45 Femelles adultes (FA)

Notre souci premier~ avant les rrélèvements~ était de

constituer des lots h0mogènes aussi bien dans les différentes

tranches d'âge~ qu'à l'intérieur de celles-ci~ dans les deux sexes.

Mais le mode d'Elevège dans ces stations ne nous l'a pas

permis. Ceci surtout lié à la politique de vulgarisation des repro-

ducteurs et le maintien d'un à deux taureaux dans les troupeaux des

reproductrices.
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la prépondérance des mâles adultes (MA) dans la race Goudali,

vient du fait qu'au Service d'Elevage du lANAVET, il n'y a qu'un

seul troupeau de Goudali dans lequel, toutes les tranches d'âge

sont représentées.

2. Matériel.Technique

le matériel technique utilisé lors de la phase pratique de

notre travail se résume à ceci g

- un matériel de prélèvement représenté par des tubes sous­

vide, sans anti-coagulant de la ml (tube Venoject NO).

Ces tubes sont ada~tab1es à des embouts sur lesquels

montées les aiguilles.

- un matériel de centrifugation composé d'une centrifuge~e
capacité maximale 20 tubes (marque ~~U~~ ) munie d'une minuterie

et d'un cadran de réglage.

A côté de cette centrifugeuse, il y a une balance.

- un matériel de froid représenté par de~ boItes isothermes

à l'intérieur desquelles on mettait des tubes à frigorigène (Fréon)

générateur de froid.

- un matériel d'analyse représenté par g

* Pour l'électrophorèse des protéines; un générateur

de courant stabilisé GD 251 E SEBIA avec une cuve modèle S 60 SEBIA

* Oosage protéines totales, Phosphore ~ un spectrophoto­

mètre SPECTRONIC 20 D

* Fractio~ protéiques: Densitomètre CEllOPROFIL 5EBIA

* Sodium, Potassium ~ Photomètre à Flamme CORNING 410 C

* Le Calcium g microburette et Erlenmayer
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Le cadre de nos analyses a été le Laboratoire National

Vétérinaire du Cameroun (LANAVET).

B. METHODES
------------------

1. Les Prélèvements

Les Prélèvements ont lieu dans la matinée avant que les animaux

ne soient mis sur pâturage dans les différents parcs.

Ils sont amenés dans les parcs de vaccination par troupeau

distinct (reproductr!ces~ m~les adultes, les sevrés, les non sevrés).

Les animaux sont coincés dans le couloir de vaccination, ce

qui rend la contention facile, celle-ci se faisant par la mise d'une

corde autour des cornes et tenue par 2 à 3 personnes.

Une ponction. ide la veine jugulaire nous permet de prélever

10 ml de sang environ dans les tubes Venoject (ND) sans anticoagulant.

Les tubes sont tout de suite mis dans les bottes isothermes avec

générateurs du froid.

Ces ~rélèvements ont été effectués entremi-septembre et mi­

novembre, bonne période alimentaire.

les renseignements nécessaires sont inscrits sur les fiches

de prélèvement~ les tubes sont numérot6s par ordre croIssant, et,

les caractéristiques relatives a lâge et au sexe sont inscrits aussi

bien sur les tubes que sur les fiches.

2. Traitement de Prélèvements

C'est la centrifugation. Elle s'effectue juste après que nous

ayons ragagné le lèboratoire de Biochimie du LANAVET.
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Nous centrifugeons ~ 3 500 tours par minute pendant 10 mn

Il faut signaler, qu'une fois extraits des bottes isothermes,

nous laissons reposer les prélèvements 15 à 20 minutes ~ la tempéra­

ture ambiante du laboratoire avant de centrifuger.

Après centrifugation, Jes sérums sont prélevés à l'aide

des micropipettes, et conditionnés dans des tubes ~ hémolyse.

Les tubes à hémolyse bien bouchés, sent identifiés par les mêmes

renseignements portés par les tubes de prélèvements.

Ces tubes sont par la suite rangés sur des portoirs, par

ordre. Les portoirs sont enveloppés par le papier d'Aluminium et

portés dans la chambre froide du LANAVET,

L'analyse des prélèvements se faisant à temps constant.

l. Analyse des Prélèvements

Chaque rrélèvêment était soumis à 6 analyses,

3.1, Dosage Protéines totales

Nou avons utilisé la réaction du BIUnET
c €lI 0 r i mé tri que 0

C'est une méthode

Les Protéines forment avec les ions cuivre (S04Cu) en milieu al.

calin (Tartrate de Na et k, NacH) .un complexe de couleur, violette que

l'on réserve pas spectrophotomètrie.

Les réactifs à notre disposition étaient

- réactifs du Biuret (So4Cu - Tartrate de Na et k - NaoH)

- Solution standard de protéines à 95 g/l (8iomérieux)

Mode Opératoire:

On disposait d'un Blanc (B) contenant de l'eau distillée

qui nous permettait de régler le zéro de l'a~pareil.
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Un tube standard (5) contenant les solutions Standard de

protéineso

Les différents sérums numérotés

B S E (5érum~

J
Eau distillée 100 ~ J

Standard 100 ~l
1

Sérum 100 ùl

Réactif au Biuret 5 ml 5 ml 5 ml

Aptès ~voir mélangé 9 on laissait reposer 15 mn. On mesurait
les ~ensités optiques à 545 nm sur le Spectr0photomètre de Marque
SPECTRONIC 20 0 9 qui nous affichalt directement la concentration
protéique de nos échantillons.

3020 Electrophorèse et lecture densitométrique

3.2.1. L'Electrophorèse

Pour ce travai1 1 nous avons utilisé la méthode d'électropho­

rèse de zone, avec pour suppcrt les bandes d'~cétate de celluloseo

a) Matériel

- Générateur de courant stabilisé 9 modèle GD 251 E de marque 5EBIA

-Cuve électrophorèse 1 modèle 5 60 1 de marque 5EBIA

Cellogel 2,5 X 14 (bandes d'acétate de cellulose)

- Applicateur multiple 4 POS

b) Réactifs

Tampon Véronal-Tris pH 9 9 2 Fi 0 9 05

- Colorant rouge Ponceau

Décolorant ~ solution acide acétique à 5 p. cent

-Déshydratant ~ méthanol
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- Transparisant ~solution extemporannée de 85 ml de methanol +

15 ml d'acide acétique + O~5 ml de Clycérolo,

c) Technique

Après immersion du cellogel dans le tamron pendant 15 mn,

on les ressort et on les séche entre deux papiers filtres.

Grâce à l'applicateur, on dépose les sérums sur la face

absorbante du cellogel, et, on monte les membranes sur les portoirs

la migration se fait pendant 32 mn à 200 Volts. A la fin de la migra­

tion~ les membranes< sont marquées au séru~ et subissent la colora­

tion pendant 5 mn.

Après décoloration, déshydration (3 à 5 mn) et transparisa­

tian (1 mn à l mn 30") les bandes sont séchées sur les plaques de

Verre propres.

3.2.2. Lecture densitométrique

Cette lecture a été faite grâce à un densitomètre CEllO PRO

FIL SEBIA.

C'est un lecteur d'électrophorèse digital qui affiche directe­

ment à la lecture., le rapport Albumine/Globulines et les différentes

fractions protéiques ( en pcurcentage et en g/l)

3.3. Dosage du Sodium et du Potassium

Le dosage de ces deux électrolytes~ a été effectué sur

un Photomètre à Flamme de marque CORNING 410 C.

a) Principe

Certains métaux~ lorsqu'on les brûles dans une flamme

convenable, r-roduisent une lumière colorée avec un spectre caracté­

ristique.
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C'est le cas du Sodium, du Potassium et du Calcium. La

quantité de lumière émise, à la longueur d'onde du Maximum dlémission

est, selon BOREL et collaborateurs (6), théoriquement proportionnelle

à la concentration en substance émittrice. Et en mesurant la quanti­

té de lumière émise (généralement sous forme de pourcentage d'émission

par rapport à la solution étalon), on en déduit la concentration

de la solution inconnue.

b) Réactifs

- Solution étalon titrant 140 m EgIl de Sodium. 5 mEgll

de k et 0,5 m EgIl de Lithium, de marque Biomérieux.

- un diluant ~ l'eau distillée.

c) Mode opératoire

Après mise sur courant et allumage, le photomètre est réglé

sur le filtre convenable (Sodium ou Potassium).

Le zéro de l'appareil est obténu' par le passage du diluant.

L'étalonnage est obtenu par la solution Standard. Cette opé­

ration est répéttée trois à quatre fois jusqu'à ce que le zéro et

la concentration standard soient stables.

Clest alors que les sérums sont passés un à un et la

concentration affichée directement.

3.4. Dosage du Phosphore

Nous avons effectué un dosage direct colorimétrique à

l'acide du Spectrophotomètre SPECTRONIC 20 D.

a) Principe

En présence du Molybdate d'ammonium, le Phosphore minéral

forme du Phosphomolybdate, transformé en bleu de Molybdène sous

l'action du Sulfate ferreux.
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b) Réactifs

- Réaotifs de coloration A ( Molybdate d'ammonium + Triton X-405)

- Réactif de coloration B (Sulfate de fer er d'ammoniun)

- Solution Etalon à 3,23 mmol/l de Phosphore.

c) Mode opératoire

On mélange volume à volume les ractifs de coloration A et B.

La stabilité est obtenue 2 semaines à 2 - 10°C.

Echantillon Etalon Blanc
. (ml) ~ (ml) ) ml)

Echanuillon 0,2

Etalon 0,2

Eau distillée 0,2

Réactifs de coloration 5 5 5

Après avoir mélangé, on laisse reposer 15 mn à la Température

ambiante, et on photomètre à 690 nm, contre le Blanc.

Le calcul;est effectué grâce à cette formule

0.0. échantillon x N
0.0. Etalon

3.5.00sage du Calcium

ici N= 3,23 mmol/l

Le Calcium a été dosé suivant la méthode tritimétrique de
Patton et R eeder.

a) Principe

Le Sérum mis en présence d'une solution alcaline d'E.D.T.A.

(Ethylène Diamino Tetra-acétique Acid).
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Les ions clcium forment en complexe avec le réactif organique

A la complexation complète, les ions Ca 2 + sont mis en évi­

dence grâce au virage d'un indicateur coloré.

b) Réactifs

- Solution d'E.D.T.A. M/aOO

-Solution Etalon de Calcium à 100 mg/l

- Solution aqueuse et Potasse 45 %, à l % de NaCN

- Réactif de Patton et Reeder.

c) Mode Opératoire

On place dans un Erlenmayer l ml de la solution d'Etalon et

5 ml d'eau distillée.

On ajoute l ml de la Solution aqueuse de potasse et une pointe

de canif du Réactif de Patton et Reeder. Après agitation, on titre

avec la solution d'EDTA placé dans une microburette, jusqu'au

virage au bleu franc.

On refait l'opération avec des sérums. Le calcul se fait

avec la formule

n
nr x 100 (mg/l) soit~ x 2,5 (mmol/l)

n

n' = volume (ml) d'EDTA av~c l'Etalon

n = Volume (ml) d'EDTA avec l'Echantillon

4} Analyse statistique

Pour ce travail, nous aV0ns utilisé trois méthodes statisti­

ques grâce au logiciel STAT WORKS d'un ordinnateurs MACINHTOSH II CX

muni d'une imprimante.

Les méthodes utilisées sont
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- la statistique descriptive à une dimension

- la distribution t de Student

- l'analyse de variance à un facteur

4.1. La statistique descriptive à une dimension

C'est une méthode de simplification qui peut être atteinte

par condensation des données d'observation sous trois fo~es, d'après

DAGNELIE (15)

Ces trois formes sont

- les tableaux statistiques permettant de présenter les

données~us la forme numérique de distibution des fréquences.

- les diagrammes qui permettent de présenter graphiquement

ces distributions. Ici nous utilisons les Histogrammes qui se compo­

.sent de rectangles contigus dont les intervalles sont les bases et

les fréquences les hauteurs, de sorte que les aires rectangles sont

proportionnelles aux fréquences.

- Condensation des donné0s sous la forme de quelques paramètres

ou valeurs typiques, dont le c~lcul constitue la réduction des données

cCes paramètres sont

a) Paramètre de position ~ moyenne arithmétique.

C'est la somme des valeurs observées Xl' X2 '.•. X", divisees

par le nombre d'observations.

x = --.!..- :;( xi
n ---1=1

b) Paramètre de dispersion

- La variance: c'est la moyenne arithmétique des carrés

des écarts par rapport à la moyenne. Sa formule est:
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S2 ::: 1 ~ (xi - ~)2
n i=l

- L'écart type ou Déviation standard est la racine carrée de

la variance~

- Le ooefficient

l'écart type en valeur

celle-ci est positive.

de variatians (V) est obtenu en exprimant

relative ou pour cent de la moyenne, lorsque

V::: SIX ou 10 SIX

4.2. La Distribution t de Student

La distribution t de STUDENT est une distribution théorique

à une dimension.

Elle est caractérisée par la fonction de densité de prDbabi-

lité.
f(t) = c(l + t2~tl - (L+l)/2 où t varie d'une façon

con tinue de - 00 à +~. Les t une con s t a rt·~e en t i ère r 0 s i t ive :::

nombre de degré~de liberté C une constante dépendant de L et assurant

la relat1~(~)dt =1

En effet les distibutions t, sont des distibutions en cloche

symétrique dont assympt~matiquement normales.

Nous avons utilisé ce test t de STUDENT en vue de matérialiser

qualitativement la différence de probabilité entre deux distributions.

Cette différence de probabilité n'est significative que si

elle est <0,05 (P(O,05).

4.3. L'Analyse de variance à un facteur

L'Analyse de variance à un facteur a pour but de comparer les

moyennes de plusieurs populations supposées normale~de; même variance

à partir d'échantillons aléatoires, simples et indépendants les uns

des autres.
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Elle nous permet dans le cadre de ce travail de définir

les écarts existants entre les différents échantillons, c'est k-dlre

la variation entre échantillons ou variations due à un facteur.

Dans notre travail, la rëce et l'âge constituent les deux

facteurs et l'application de l'analyse de variance à un facteur, à
un échantillon de population, nous permet de savoirs~lliya~ariatlon

ou non dans cette population, due à ce facteur.
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CHAPITRE III

LES RESULTATS
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Dans ce chapitre 1 nous présenterons les différents résultats

sous forme de tableaux 1 en ce qui concerne les groupes d'animaux et

dans les deux races.

Nous étudierons également les différences quantitatives 'dues

à l'influence de l'âge et de la race 1 sous forme de tableaux et de

graphiques.

1. Présentation des résultats
==========================

1.1. Moyennes et écart-types de la protéinémie totale et

des fractions protéiques ..

Les valeurs numériques des moyennes et écarts-types des

protéines totales 1 de l'albumine 1 de l'Alpha-globuline d

la Béta-globuline 1 de la Gamma-globuline et du rapport Albumine/

Globulines sont collégiées dans le tableau nO 7.

Oans chaque race 9 les résultats intéress~nt 6 groupes

d'animaux ~

les Mâles non sevrés (NNS)

- les femelles non-sevrées (FNS)

- les Mâles sevrés (MS)

- les Femelles sevrées (FS)

- les Mâles adultes (MA)

- les Femelles adultes (fA)

I. 2. Moyennes et écart-types de minéraux

Les résultats (moyennes et écart-types) des différents miné­

raux ~ Sodium 1 Potassium 9 Calcium 9 et Phosphore ; ainsi que le

rapport Calcium/Phosphore 9 sont présent~ dans le tableau nO 8.



Tableau nO 7 Moyennes et écart-types des protéines totales et fractions

protéiques.

Ra ces: Groupes ; Nombre ~Protéines

~ totales 9/1:
Albumine

g/l
: Alpha-Globu-:Béta-Globuli~ Gamrna-Globu~ Albumine .
; Une 9/1 ; ne 9/1 ; Une g/l : Glcbuline~

') 0 0 0 6 0 ---.

.::t
Lf\

~ CHOA

~OUDALI

1

< MN5
~ FN5
~ MS
: F5
· MA
~ FA··
:MN5
:FN5
:M5
~FS

~MA

~FA

15
17

··.15
15

5
45

13
11
15
24
22
25

sf + 9
84 +10
84"+ 7
85 +" 8
89 +" 5
87:; 10

81 + 4
80 +" 3
83 +" 4
82 :; 6
84 :; 7
88 +" 7

35 + 6
37 +8
. 35"+- 5
3i+ 5
39 +" 4
37 -:;- 6

30 + 4
33 :; 3
32 -:; 4
33 :; 5
38 :; 7
40 +" 7

~ 12 +-2
~ 13 + 2
:15 +3
: i4 -+ 3
° 11 -+ 2

13 :; 3

15 + 4
13 :; 2
16 :; 4
16 :; 4
12 :; 2
12 +" 3

g 10 +"~
~ 9 +3
~ 9 +-2
~ 9 +" 2
~ 9 :; 2

~ 9 :; 6

: 9 + 1
: 9 :; 3
: 9 +" 3
:10 :; 4
~ 9 :; 2
110+ 6

24 + 8
26 +10
25;-+ 4
25"" +5
28 +" 5
27 :; 9

27 + 6
25 +" 5
24 +" 7
24 :; 6
25 :; 5
25 +" 7

: 0,83 .:!:. 0 ~ 2 :
:O~81 + O~2 :
:O~7J"+ O-t1 :
:0~78+"O~14:
: O~8 +-0~06 :
:O~79-+ O~24:
• - v

: 0,6 + C~14

:0~7'+O~13
~ 0,67-+ O~14:

:0~67:;0~16:

~ O~88 '+ O~2 :
:O~88 ~ O~26:



Tableau nO 8 : Moyennes et écart-types des minéraux

-
: Races :Groupes :Nombre : Sodium : Potassium : Calcium : Phospore : Calcium

: : mmo1/1 : mmo1/1 : mrno1/1 : mmo1/1 : Phosphore
o 0 0 0 e 0 "

: g g ; : 1 S

MNS : 15 : 137 + 2 : 4,4+ 0,6 : 2,16 + 024 : 2,05 + 0,35= 1,08 + 0,3
FNS : 17 : 137 :; 3 : 4,5-+ 0,5 : 2,2 +-0,2 • 2,19+-0,?2l : 1,01 "+ 0,13
MS : 15 : 136 -:; 3 : 4,2 "+ 0,6 : 2,14-+ 0,2 : 2,07-+ 0,33: 1,1 +-0,13
F5 : 15 = 138 '+ 3 : 4,3 '+ 0,5 : 2,15 '+ 0,2 : 2,06 '+ 0,33: 1,06-+ 0,16

:CHOA : MA : 5 : 135 '+ 2 : 4,3 '+ 0,5 : 2,32 '+ 0,2 : 2,12 '+ 0,34: 1,1 +-0,13
: : FA : 45 : 135 '+ 3 : 3,8 "+ 0,5 : 2,22 '+ 0,18 : 2,07 '+ 0,24: 1,08-+ 0,14

- : - ~ - g -

~ ~ : ~ : ~ ~--------------------------------------------------------------------------------------------------
~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ -t-

MNS : 13 • 139 + 4 : 4,8 + 0,5 : 2,27 + 0,3 : 2,07 + 0,15: 1,1 + 0,15
~ 0 FNS: Il : 139 ~ 3 : 4,4 ~ 0,5 : 2,3 ~-0,2 : 2,07 ~ 0,18: 1,1 "+ 0,15

: : MS 0 15 0 138 + 3 • 4,4 + 0,7 • 2,12 + 0,3 • 2,08 + 0,2 • 1,03 + 0,16
COUDAl! : FS ' 24 : 138 "+ 6 : 4,9 '+ 0,2 : 2,17 '+ 03 : 2,08 -:; 0,26: 1,05"+ 0,16

MA : 22 : 136 -:; 3 : 4,3 :; 0,5 ~ 2,33 '+ 0,18 : 2,05 "+ 0,26: 1,15"+ 0,15
: FA : 25 : 135 :; 2 : 4,1 + 0,5 : 2,36 -:; 0,13 : 2,07 "+ 0,36. 1,14 "+ 0,2_ _ _ 0 _
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II Influence des différents facteurs (Age, Race) sur les

constantes sériques

II. l Influence de l'âge

II.1.1. Zébu CHOA

Le tableau nO 9 nous présente les moyennes et écart-types,

ainsi que la signification due à l'effet de l'âge i les protéines

,totales, de l'Albumine, de l'Alpha-globuline, la Béta-glob~'~~e, les

Gamma-globuline et du rapport Albumine/globulin~dans la race CHOA.

L'effet de l'âge sur la protéinémie totale et les fractions

protéiques est également matérialisé par les figures l à 6.

Nous constatons que malgré une augmentation progressive de

la protéinémie totale, la var~ation due à l'âge n'est pas significa­

tive (NSI).

C'est le cas également de l'Albumine, de la Béta-globuline,

de la Gamma-globuline et le rapport Albumine/Globuline.

Seule la concentration en Alpha-globuline est supérieure

significativement (Si) chez les sevrés par rapport aux non sevrés

(P 0,001) et aux adultes (PL 0,01).

II.1.2.2. Les Minéraux

Nous avons collégié les valeurs des moyennes et écart-~pes

du sodium, du potassium du calcium, du phosphore et du rapport

phosphocalcique dans le tableau nO 10.

Il est adjoint à ces valeurs l'interprétation significative

ou non de l'effet de l'âge.

Les histcgrammes nO 7 à 12 nous présentent également les

variations des moyennes sériques des minéraux liées à l'effet de

l'âge.
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Tableau nO 9 Protéinémie totale et fractions protéiques chez le

Zébu CHOA: effet de l'âge

:
N5 5 .

u • A 5 ignif ication

:Nombre 32 30 50
: - - - - - - - - - - -~- - - - - - - - - - - r - - - - - - - - - -:- - - - - - - - - -~- - - - - - - - - - - - - - -~

N5i: 87 + 9: 84 + 7. . .
o , •----------------------------------------------------------: g : ~

: Protéines : 83 + 10
:totales g/~ -

:Albumine
g/1 : 36 + 2 ; 37 + 4

.
; 38 + 6 N5i

Si
N5i
Si

: NS/5
:N5/A
~ 5/A

: ~ : ~ ~--------------------------------------------.--------------Cl 0 U 0

;r.AG 9Il 0 13 + 2 0 15 + 3 • 13 + 3

. . .. . .
--~--------------------------------------------------- ----o G 0 0 0

1) 0 Cl 0 0 •

:\G9/1 9+3 9+2 :10+ 6 N5i
: - - - - - - - - - - -:- - - - - - - - - - -)- - - - - - - - - - -:- - - - - - - - - -g- - - - - - - - - - - - - - -:

~{Gg/l :25+9 :25+4 :27+8 N5i
o • 0 0
o Cl 0 fi----------------------------------------------------------
" 0 Cl 0
o " "Jo "

Albumine

Globuline

HSi

..
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les Minéraux chez le Zébu CHOA

Effet de l'âge

NS 5 A : Signification ~

! .
o •

Nombre 32 30 50

0

Sodium : 137 + 3 137 + 3 135 + 3 : NS/S NSi
: NS/A Si
; S/A Si
8

~ NS/S NSi
Potassium 4,4 + 0; 57: 4~3 .:!:. 0, 55 ~ 3,8 .:!:. 0,61 : NS/A Si

: S/A Si

NS/S Si
NS/A

Calcium 2,18 .:!:. 0,22: 2,15 + 0,21 ~ 2,23 .:!:. 0,18 S!f,/ Si

Phosphore
mmol/l

Calcium

Phosphore

~2,12 .:!:. 0,3 2,07 .:!:. 0,3 2,07.:!:. 0,25

o

1,08 + 0,23° 1,1 + 0,14- :

HS!
•

NSi
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Nous avons noté une natrémie significativement (51) plus

faible chez les adultes par rapport aux non-sevrés (P~O,05) et aux

sevrés (P = 0,01).

Il est en de même pour kalIémie dont la faible concentration

chez les adultes est significative par rapport aux jeunes (Si) : aux

non-sevrés (P<"'O,OOl) et aux sevrés (P<'O,OOI).

,~. Quant au Ca lcium, sa concentrat Ion sér ique est significa t i ve-

ment (Si) plus élevée chez les adultes par rapport aux se~rés (P-O,05).

~ 1'1 n'y a aucune variation significative quant à la phospha-

témie et au rapport êal.c1um/~~~ ;i':
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Prot.inémie tQt<.~ (:MZ ~ zebu CHOA : tfftt •

90

89

as

87

86

9/1 85

84

83

e2

81

eo
NS S

Cl.asS(l$ d'~
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II.1.2. Zébu Goudall

Il.1.2.1. Protéines totales et fractions protéiques

les résultats réunis sous forme de moyennes écart-types et

concernant les non-sevrés (NS), les sevrés (~ et les adultes (A),

sont présentés au tableau nO 11. Il en est de même de la signification

due à l'effet de l'âge.

Et les histogrammes correspondant aux protéines totales, à

l'albumine, aux globulines (.i.J~).~) ainsi qu 1 au rapport Albumine/Globu­

lines sont numérotés de 12 à 17.

Nous constatons que les adultes ont une ~rotéinémie totale

significativement (Si) supérieure aux jeunes (P.~O,OOl) ; il en est

de même pour l'albumine (Si P<'O,OOl).

Donc ces deux paramètres augmentent avec l'âge.

Comme dans le cas des CHOA, nous observons ici une supériorité

significative (Si) .:.des' les sevrés par rapport aux non-sevrés (P(O,OOl)

et au adultes (P< O,OOp) en ce QJi cmœrne l'aJ.P'la-glct:W.ine.

les adultes possédent également un rapport Albumine/Globulines

significativement supérieur par rapport aux jeunes ( p( 0,001)
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Tableau nO Il ProtéinémIe totale et fractIons protéIques
chez le zébu Gouda11 : effet âge

N5 5 A :51gnlficatlon:·.·.
nombre 24 39 47

o CI Cl CI
CI Cl g ~---_.---------------------------------------------------.--

: Protéine~ : : : N5/5 N51 ~
'tota1es . 81 + 4 : 82 + 5 86 + 8 0 N5/A 51
: gll ~ -; : ~ 5/A 51 :
-----------------------------------------------------------.-

: : : : N5/5 N51 :
:A1bumlne : 31 + 4 : 32 + 5 : 39 + 7 : N5/A 51 .
: g/1 : - : - : - : 5/A 51 :
:---------t-----------t-----------t------------+-------------t
:A1pha-glo~ N5/5 51
:bu1ine 0 14 + 3 16 + 4 12 + 2 N5/A 51
• g/l 0 0 0 • 5/A 51 ~

" Cl Cl CI toi------------------------------------------------------.------Cl Cl 0 l) v
g • c CI CI

Béta-GIOt
: bu1ine 9 + 2

9/1
: 10 + 3 16 + 3 N51

:---------t-----------t-----------t------------t-------------t
:Gamma-Glo!
: bl1ine: 26 + 6

9/1 :
: 24 + 6
o

25 + 6 N51

N51
51
5i

o N5/5
+ 0,13; N5/A

5/A
0,14:0,67.

t---------t-----------t-----------t------------t-----------~

·o
: Albumlne: O 64 +
o 0 ,

:91obu11ne~. .



- 73 -

II.1.1.2. Les Minéraux

Les moyennes et écart-type des minéraux (Sodium, Potassium,

Calcium et Phosphore) ainsi que la rapport phosphocalcique sont

présen~Bs dans le tableau nO 12 ; il en est de m~me de la significa­

tion due à l'effet de l'âge.

Les histogrammes présentant les variâtions des minéraux et

du rapport Calcium/phosphore ont numérotés de 18 à 22.

Les variations observées dans les trois classes d'âge sont

caractérisées par une natrémie significativement plus faible chez

les adultes par rapport aux sevrés (P~O,OOl) et aux non-sevrés

(Pc(O,OOl).

On retrouve également une kaliémie dont la supériorité chez

les non-sevrés (P~O,Ol) et chez les sevrés (P=O,OOl) ; par rapport

aux adultes est significative(Si).

Par contre la calcémie reste significativement supéri~ure

chez les adultes par rapport aux jeunes (P=O,05, P~O,OOl).

Et chez les jeunes, la calcémie est significativement (Si)

• plus marquée chez les non-sevrés que chez les sevrés (P< O,Ol)

Doù un rapport phosphocalcique significativement supérieur

chez les adultes par rapport aux sevrés (P=O,05).
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Tableau nO 12 Les Minéraux chez le zébu Goudali
effet âge

N5 5 A ~5ignificati:

on:

nombre 24 39 47

N5i .
Si :
Si ;: 135 + 3: 138 + 5: 139 + 3

o 0 ct Q

o COI 0 0------------------------------------------------------.---: : ~ :
. N5/5
: N5/A
; 5/A

:50dium
:mmol/l

:---------i-----------i-----------i------------+-----------+
:Potassium~ 4 6 N5/5
. 1/1 . , + 0,52: 4,7 + 0,55: 4,07 + 0,55: N5/A
:mmo -: - : - : 5/A

N5i
Si
Si

Si .
N5i :
51 .

Cl 0 0 0
Q Il 0 0----------------------------------------------------------o Il> 0 0

. . . : N5/ 5
: Calcium : N5/A
:mmol/l : 2,29 ~ 0,16 2,15~0,28 : 2,35~O,16 ; 5/A

~---------.------·----.-----------i------------.-----------:

:Phosphore: . . .
:mmol/l : 2,07 ~ 0,19 2,08 ~ 0,2: 2,06 + 0,3: N5i
o 0 Q COI 0

N5i
N5i

Si

N5/5
N5/A

+ 0,17: 5/A

e 0 0 0
o " 1) 0--------------------------------------------------------.-QI 0 1) 0
~ 0 0 0

:Calcium
. . 1,108~0,15: 1,04 +

phosphorE%
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11.2. Inf:U:~nce de la Race

II.2.1. Protéines totales et fractions protéiques

Les moyennes et écart-types des protéines totales et fractions

protéiques des deux races ainsi que la signification due à l'effet

race sont présentés au tableau nO 13.

Les hIstogrammes correspon~'nt aux vatiations de ces moyennes

dues à l'effet de la race sont numérotés de 23 à 28.

Nous constatons que seules les fractions albumine et Gamma

globuline qui montrent une différence significative (Si) entre les

deux races.

C'est ainsi que la race CHOA possède une concentration

élevée d'albumine (P40,05) et inférieure en Alpha globuline(P~O,05)

par rapport à la race Goudali.
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Protéines totales (PT) et fractions
protéiques chez les races CHOA et Goudali
effet race

:Albumine: ; :n. ~.
nomb~e~PT(g/l) : (Il) :c"<G(g/l):";i"G(g/OnG(g/l)

~ 9 ~ ~..... :

:Albumine:
:Globulin~

:CHOA 112 :85 + 9 :37 + 6 :13 + 3 9 + 5 : 26 + 8 :0,79.::0,l

:Goudali 110 :84 + 6 :35 + 7 :14 + 4 9 + 4 :25 + 6 :0,74.::0,l

:5ignifica:
tian

N5i Si : Si N5i
(P~0,05l (P<0,05)

N5i N5i

Tableau nO 14 Les Minéraux chez les races CHOA et Goudali
effet race

7 :.Sodlum; :Potassiu~Calcium :Phosphorenombre 0 0 ". mm')l/l 0 mmol/l ;mmol/l :mmol/l

: Calcium :
: Phosphore :

CHOA

Goudali

112

110

; 136 + 3 :4,15 + 0,6:2,19 +o,i 2,08 + 0,28 : 1,07 + 0,19
~ - ~ : - ~ -

:4,47 + 0,5a 2,27+0,24 2,07 + 0,25' 2,1 + 0,17:
~ - ~ - :

Signification SI Si Si
(p (0,05): (P:::.O,OOH(P(.O,Ol)

N5i N5i
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Protéinémie totale: effet race

85,5

85

84,S

84

83,5

83
911

82,5

82

61,5

81

aO,5

80
CHOA GOllDAlI

Races

FiaUt'e n° 23
--~-.,..---~--_. _._.....~...
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Béta-globul1 f1érflle :effet race

CHOA
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Gamma -g1oou!! némie : >e:ffet race

GOUDAU
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II.2.2. Les Minéraux

Nous avons rassemblé les moyennes et écart-types des minéraux

ainsi que la signi f ication de l'effet race, dans le tableau ne 11..:.

Les histogrammes de variation correspondant à cet effet race

sont numérotés de 29 à 33.

Nous observons ure natrémie (P<O,OS), une kaliémie (P:::.O,OOl)

et une calcémie (P<'O,OI}:) significativement (Si) supérieure chez

la race Goudali par rapport à la race CHOA.
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1. CRITIQUE DE LA METHODE

1.1. Choix et échantillonnage

1.1.1. Choix des animaux

Le choix des Zébus de la race Goudali et CHOA pour notre

travail se justifie par

- l'importance accordée par les services d'élevage du Cameroun à

l'amélioration de ces deux races, qui détiennent les meilleures

performances.

- les lieux d'élevage de ces deux races, la SZW et la SZL, deux

stations créées par le même decrét, situées dans des zones géogra­

phiquement différentes et, où, les méthodes de la conduite du troupeau,

de suivi sanitaire et gestion alimentaire sont presqùe similaires.

- le souci de contribution à la connaissance de certains paramètres

biochimiques chez nos races, car, c'est une étude première pour son

genre.

1.1.2. Echantillonnage

Le souci premier qui nous a habité au début de ce travail,

est, de composer de lots d'animaux identiques dans les deux races et

dans les différentes classes d'âge.

Cependant les contraintes du terrain nous ont imposé la

confection des lots numériquement différents.

Ces. difficultés sont liées au mode d'élevage basé uniquement

sur la production laitière et la reproduction. D'où la séquestration

des mâles adultes et leur divulgation au niveau des élevages tradi­

tionnels.
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Comme nous l'avons déjà signalé, la proportion importante de

mâles dans la race Goudall est due à un apport du Service d'Elevage

du LANAVET.

1.2. Les Prélèvements

Partant du fait que, la qualité des conclusions d'un travail

estlargement tributaire de celle de l'organisation initiale du travail,

le prélèvement constitue une phase délicate.

Néanmoins toutes les conditions ont été réunies peur que

le travail se déroule dans des conditions idéales.

La centrifugation est effectuée immédiatement après les

prélèvements et le froid est maintenu jusqu'au Laboratoire où il est

poursuivi dans la chambre froide du LANAVET.

Les Analyses commencent dès le lendemain.

l . 3 les Analyses

Toutes les analyses ont été réalisées au niveau du LANAVET,

dans les conditions, et, suivant les modalités, indiquées par les

fabricants des appareils et des réactifs. Néanmoins il faut rappeler

que, suivant le fabricant et le manipulateur, des différences peuvent

être possibles.

110 COMPARAISON AVEC LES DONNES BIBLIOGRAPHIQUES

II. 1. L es Bovins tr0picaux

II. 1.1. Les Protéines totales et fractions protéiques

(tableau nO 7)

II.1.1.1. Protéines totales

Nos résultats seront comparés à ceux observés chez les Zébus

et les taurins africains.
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La protéinémie totale que nous avons observée chez le Zébu

CHOA (85 ~ 9 g/l) et le Zébu Goudal! (84 + 6 g/l) est en concordance

avec les résultats trouvés par FRIOT et coll (22) chez le Zébu

Sénégalais (85 + 2 Q/l) et la N'dama du Sénégal (85 ~ 0,8 g/l).

La valeur de la protéinémie totale chez le goudali

(84 ~ 6 g/l) n'est pas très éJotgnée de celle trouvée par HOSTE et

coll (28) chez le Baoulé de Côte d'Iv0ire (82,6 + 6,3 g/l).

La moyenne obtenue par lABOUCHE (34) chez le N'dama et le

Zébu sénégalais (86 + 5,3 g/l) est légèrement supérieure à nos

résultats.

Par contre, GAULIER (24) chez le Zébu malgache (95 g/l),

BOUOERGUES et coll (7) chez le Zébu Gobra en janvier (88,2 ~ 2,7 g/1)

QUEVAL (52) chez le Zébu arabe ou CHOA du Tchad (99,2 g/l) et

GARNER (23) chez le Zébu White Fulani, ont trouvé des valeurs nette­

ment supérieures à nos résultats.

Mais d'un autre côté, nos résultats sont supérieurs à ceux

observés par SAWADOGO (57) (71,5 ,à 80,1 g/1), par FAYE (20)

(76,6 ~ 5,6 g/l) et IBARA (29) (68 g/l) tous chez le Zébu Gobra ;

chez le Zébu White Fulani par OGUNRINADE et coll (44) (65,7 ~ 0,10 g/l)

chez le N'dama de Gambie (69 ~ 4,6 g/l) par WALSCHE et coll (72),

de Côte d'Ivoire (79,6 ~ 6,3 g/l) par HOSTE et coll (28)

II.1.1.2. Glnbulines

La globulinémie observée chez nos animaux, CHOA (49 ~ 59/1)

et Goudali (48 ~ 5 g/l) est sensiblement correspondante à celle

notée chez le N'dama et le Zébu sénégalais (49,4 + 4;6 g/l) par

LABOUCHE (34) et chez le Ndama de Côte d'Ivoire (47,8 ~ 6,3 g/l)

par HOSTE et coll (28).

Mais nos résultats sont inférieurs à ceux observés ches

le N'dama de Gambie (51 + 6,6 g/l) par WALSCHE et collab0rateurs

(72), chez le métis Zébu N'dama du Sénégal (55,4 ~ 4,2 g/l) par

LABOUCHE (34) et le Baoulé (50 ~ 6,3 g/l) par HOSTE et collabora

teurs (28, ainsi que chez le Zébu White Fu1ani par GARNER (23).
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Cependant nos résultats restent élevés par rapport à ceux

notés chez le Zébu Cobra (42~4 g/l) par FAYE (20)~ 4S~7 g/1) par

SAWADOCO (57) et 31,6 g/l) par IBARA (29) 9 chez le White Fulani

(40,2 + 0,10 g/l) par OGUNRINADE et collaborateurs (44),

II.1.1.3. Albumine

le taux d'Albumine sérique chez le Zébu Choa (37 ~ 6 g/1)

et Gnudali (35 ~ 7 g/l) sont en concordance avec ceux trouvés chez

le Zébu Gobra par FAYE (20) (34,2 g/l), par SAWADOGO (57) (33,2 à

36,1 g/l) et IBARA (29) <36,3 g/l).

Il en est de même chez le zébu et le N'dama du Sénégal

(36,8~ 2,7 9/1) par LA BOUCHE (34).

Nos résultats sont légérement supérieurs à ceux trouvés chez

le Baoulé de Côte d'Ivoire (32,4 ~ 3~4 g/l) par HOSTE et collabora­

teurs (28)

Cependant ils sont largement supérieurs aux taux d'albumine

sériques établis chez le N'dama de Gambie (18 ~ 3 g/l) par WALSCHE

et collaborateurs (72), chez le White Fulani (25,1 + 0,05 Q/l) par

OGUNRINADE et collaborateurs (44).



- lOS -

II.1.2. les Minéraux (Tableau nO 8)

II.1.2.1. la natrémie

la natrémie observée chez nos animaux, CHOA (136 ~ 3 ~molJl)

et Goudali (137 ~ 4 mmol/l) concorde avec celle obser~ée par

OGUNRINADE et collaborateurs (136,8 + 1,9 mmol/l) chez le White

Fulani.

Pour le reste des bovins tropicaux, nos résultats sont

inférieurs.

C'est ainsi que la natr~mie chez le Zébu Sénégalais

(160,04 mmol/l) et chez le N'dama du Sénégal (153,03 mmol/l) est

observée par FRIOT et collaborateurs (22) ; chez le Zébu malgache

(147,46 mmol/l) par GAUlIER (24) et chez le Zébu Gobra (144 + 6 mmol/l)

par SAWADOGO et collaborateurs (S8).

II.1.2.2. la kaliémie

les résultats du taux sérique de Potassium observés chez

le Zébu CHOA (4,15 ~ 0,6 mmol/l) et le Zébu Goudali (4,47 ~ 0,58

mmol/l) sont anal~gues à ceux rapportés par GAUlIER (24) chez le zébu

malgache (4,76 mmol/l) et par ODUVE (43) chez le zébu White Fulani

(4,47 mmol/l).

Mais ils sont nettement inférieurs aux résultats trouvés chez

le zébu Sénégalais (6,08 mmol/l) et le N'dama Sénégalais (S,3 mmol/l)

par FRIOT et collaborateurs.(22).

II. 1.2.3. la Calcémie

la Calcémie que nous avons notée chez le Zébu CHOA (2,19 ~

0,2 mmol/l) et le Zébu Goudali (2,27 + 0,24 mmol/l) est confirmée
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par celles observées chez le Zébu malgache (2,20 mmol/L) par

GAULIER (24), le Zébu White Fulani (2,15 mmoli') par OGUNRINADE et

collaborateurs (44) ~ et chez le taurin N'dama du Nig~rla (2,14 +

0,09 mmol:L) par ODUVE et collaborateurs (43) et le Baoulé de Côte

d'Ivoire (2,30 + 0,19 mmolfl par HOSTE et collaborateurs (28)

Néanmoins ces résultats sont inférieurs à la calcémie notée

chez le Zébu Sénégalais (2,8 ~ 0,03 mmol:L) par FRIOT et collabo­

rateurs (22), le Zébu Aza~~k(2, 51 ~ 0,08 mmol/l) par BANGANA (1)

et chez le Zébu Cobra (2,42 à 2,28 mmol/l) par SAWADOGO et collabo­

rateurs (58).

Chez les taurins, les valeurs observées par FRIOT et colla­

borateurs (22) chez le N'dama du sénégal (2,73 ~ 0,66 mmol/l) et

le N'dama de la Côte d'Ivoire (2,41 ~ 0,19 mmol/l) par HOSTE et

collaborateurs (28) ; sont supzrieures aux nôtres.

1101.2.4. La Phosphàtémie

Chez le Zébu CHOA (2,00 ~ 0,28 mmol/l) et Goudali (2,01 1
0,25 mmol/l), la phosphatémie est comparable à celle observée

par BANCANA (1) chez le Zébu Azawak (1,96 ~ 0,34 mmol/l) et chez

les taurins N'dama de Côte d'Ivoire (2,19 mmol/l) par HOSTE et

collaborateurs (28), N'dama du Sénégal (2,14 ~ 0,03 mmol/l) par

FRIOT et collaborateurs (22),

Mais nos résultats sont supérieurs à ceux rapportéz par

ODUVE et collaborateurs (43 0 (1,63 + 0,03) chez le Zénu White

Fulani.

Par contre, ils restent inférieurs à la phosphatémie notée

chez les Zébus Cobra (2;55 ~ 0,43 à 2,87 ~ 0,39 mmol/l) par SAWADOCO

et collaborateurs (58), le Zébu malgache (2,50 mmol/l) par CAULIER

(24), le Zébu White Fulanl (2,76 + 1,47 mmol/l) par OGUNRINADE et

collaborateurs (44),

Chez les taurins de

supérleurs aux nôtres,

Ameme, nous ne notons pas des valeurs
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II.2. Bovins non tropicaux

II.2.1. Protéines totales et fractions protéiques

Les valeurs de la protéinémie totale observée chez nos Zébus,

CHOA (85 ~ 9 g/l) et Goudali (84 ~ 6 ç/l) sont supérieures ~ celles

observées chez les bovins non tropicaux.

Cette supériorité est confirmée par SHAFFER et collaborateurs

~61) chez le Jersey et le Holstein (67,5g/1), par GIBSON et collabo­

rateurs (25) chez la frisone et le Jersey (68,6 ~ 0,15 g/l) et par

COTTEREAU (13) (70 à 80,5 g/l).

En ce qui concerne les fractions protéiques, nos résultats

sur l'albuminémie (choa 37 + 6 0/1, Goudal! 35 ~ 7 9/1) sont supérieurs

à ceux rapportés par GIBSON et collaborateurs (25) (30,8 ~ 0,15 0/1)

SHAFFER et collaborateurs {61) (30,3 g/l) et par COTTEREAU (13)

(20 à 30,5 g/l).

Les taux de globulines notés ohez nos animaux, CHOA (49 ~

5 9/1) et Goudali (48 ~ 5 9/1) concordent avec ceux notés par

COTTEREAU (13) (40 à 20 g/l), par MAGAT et collaborateurs (40)

(40,3 à 50 Q/l).

Cepeandant, ils restent supérieurs aux résultats de SHAFFER

et collaborateurs (61) (37,2 9/1) e~ de GlaSON et collaborateurs

(37,8 + 0,1 g/l).

II.2.2. les minéraux

La natrémie notée par ROSENBERGER (54) (140 à 150 mmol/l)

et KUCERA et collaborateurs (33) (145,25 mmol/l) est supérleure

à nos résultats (CHOA ~ 136,2 ~ 2,8 mmol/l, Goudali 137,2 ~ 3,8 rnmol/l)

Cependant, la kaliémie notée chez nos animaux CHOA (4,15 ~

0,6 mmol/l) et Goudal! (4,47 ~ 0,58 mmol/l) concorde avec les résul­

tats observés par ROSENBERGER (54) (4,5 mmol/l), par BRUGERE -PlCOUX
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cité par IBRAHIMA (30) (4,4 mmol/l) ~insi que celle notée par

WILLIAM et collaborateurs (73) (4,39 mmol/l).

Néanmoins, elle reste léaérement inférieure à celle observée

par KUCERA et collaborateurs(33) (4,75 mmol/l).

En ce qui concerne la calcémie, nos résultats CHOA (2,19 ~

0,2 mmol/I), GoudalI (2,27 ~ 0,24 mmol/l) concordent avec ceux de

SHAFFER et collaborateurs (61) (2,11 mmol/l), de SHANMUGHA SUNDARAM

et collaborateurs (62) (1,97 et 2,32 mmol/l) et ROSENBERGER (54)

(l,30 à 2,26 mmol/l).

Par contre, ils restent supérieurs à ceux observés par GIBSON

et collaborateurs (25) (2,56 + 0,01) et WILLIAM et collaborateurs

(73) (2,2,56 mmol/l).

Quant à la phosphatémie observée chez nos anImaux (choa ~

2,08 + 0,28 mmol/l; Goudali : 2,07 ~ 0,25 mmol/l), elle se situe

dans la marge des résultats de ROSENBERGER (54) (2 à 3 mmol/l).

Mais elle est supérieure aux résultats observés par

SHANMUGHASUNDARAM et collaborateurs (62) (1,45 et 1,47 mmol/l)

respectivement chez le Red SINDI et le Jersey.

Par contre nos résultats sont su~érieurs à la Phosphatémie

notée par WILLIAM et collaborateurs (73) (2,6 mmol/l), GIBSON et

collaborateurs (25) (2,64 + 0,01 mmol/l) et SHAFFER et collaborateurs

(61) (2,42 mmol/l).

III.ETUDE DES EFFETS DE LA RACE ET DE L'AGE

111.1. Etude de l'effet de l'âge

111.1.1. Protéines totales et fractions protéIques

Les résultats dans notre étud~ montrént que la protéinémie

totale augmente avec lâge croissant.
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Cette observation est réelle surtout chez le Zébu Goudali.

De ce fait~ nos résultats sont confirmés par la bibliogra­

phie. Car SAWADOGO (57) TAINTURIER (67), FAYE (20), HOSTE et colla­

borateurs (28), SHAFFER et ccllaborateurs (61), HANTON et collabora­

teurs(26) et GARNER (23) affirment que la protéinémie totale

augmente avec l'âge.

L'explication de cette augmentation de la protéinémie

totale est liée aux fractions protéiques.

En effet, dans notre travail~ nous trouvons que l'élévation

du taux sérique des protéines totales est porticulièrement liée à
l'augmentation avec l'âge de la concentration sérique en Albumine

et en gamma-globuline. En ce qui concerne la gamma-globuline, nos

résultats sont confirmés par TAINTURIER (62) HANTON et collaborateurs

(26)~ LABOUCHE (34), SHAFFER et collaborateurs (61), HOSTE et

collaborateurs (28) et SAWADOGO (57) .

Cette augmentation s'expllque par le fait que, la gamma­

globuline étant le support ce l'immunité~ le contact de l'animal

avec les infections au cours de sa vie, fait croître son taux avec

l'â~e.

Hormis HOSTE et collaborateurs (28) qui affirment que le

rapport Albumine/globulines ne variant ras significativement'àvec

l'âge~ donc l'albumine, les autres auteurs ne trouvent pas une

albuminémie croissante avec l'âge, mais une dimunition de celle-ci.

Dans la littérature~ seuls SAWADOCO (57), FAYE(20) trouvent

comme nous, que chez le Zébu Cobra aussi, l'albumine est sans

cesse croissante avec l'âge.

Est-ce une particularité chez ces trois races de Zébu

africain (Cobra, Goudali et ChoG)

Ceci est pour nous difficile à expliquer, peut être dû

à la simulitude de système de gestion d'élevage au niveau de

ces stations, ou, à la saison des prélèvements favorable, plaçant
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les animaux en paissance.

Cependan~ il a été établi par PAYNE et collaborateurs (48)

une relation entre l'albumine sérique et la consommation de protéines

brut~s.

De même, PELLETIER et collaborateurs (49) ont montré qu'une

fraction protéique (béta - blobuline) est plus élevée chez les animaux

au pSturage que chez ceux en stabul~tion.

n utilisant ces deux exemples sus-cités (alimentation et

système d'élevage), nous pouvons apporter une approche de justifica­

tion. Car en particulier chez le Zébu Cobra et Goudali au niveau des

station SZW et SZl, en saison des pluies, favorable, (moment des

prélèvements), les animaux sont en paissance et un supplément de

tourteau d'arachide leur est apporté.

Cependant, il faudrait une étude ultérieure en une autre sai­

son pour confirmer.

Nous avons trouvé également dans notre travail que le rapport

Albumine/globulines aUGmente avec l'âge. Ceci va de soi à partir du

moment où l'albumine croit dans le même sens.

II.1.2 Les Minéraux

II.1.2.1 la natrémie et la kalièmie.

Il ressort de notre travail que la concentration sérique rlu

sodium et du potassium chez le zébu diminue avec l'Sge.

Cette diminution est plus prononcee entre les adultes et les

jeunes i mais non observée entre les sevrés et les non-sevrés

En ce qui concerne la kalièmie, sa diminution avec l'âge est

confirmée par SAWADOGO et Collaborat eur (58) et TUMBLESON et Colla­

borateur (71).
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Par contre ces auteurs ne signalent aucune variation en

fonction de l'âge en ce qui concerne La natrémie.

La diminution de la natrémie et de la kaliémie que nous

avons observée chez les adultes peut s'exrliquer par la distribut­

tion de ces électrolytes.

En effet la concentration sérique de ces ions est plus

ou moins stable chez les animaux normaux.

Or le tube digestif des bovins contient 50 pcent de l'ion

sodium du milieu extra-cellulaire et 20 p cent du potassium de l'or­

ganisme. De plus, les bovins excrétent par jour 150 l de salive cu

plus, contenant 150 mmol par 1 de sodium soit 5 fois la quantité

circulant dans le sang, d'après PAYNE (46).

De ce fait, nous pouvons dire que, l'adulte ayant un tube

digestif plus développé et excrétant plus de salive que le jeune,

il serait logique que sa concentration sérique en ces électrolytes

soit peu élevée par rapport au jeune.

II.1.2.2. la Calcémie et la Phosphatémie

Les résultats auxquels nous avons aboutil,surtout en ce

qui concerne la calcémie, varient dans deux sens.

En effet, la calcémie diminue significativement avec l'âge

entre les non-sevrés et les sevrés (surtout chez les Goudali) ; ce

qui est cnnfirmé par la littérature (lAMAND et coll~borateurs

(35), PAYNE et collaborateurs (47) ST ORY (66), COlES (11) ... ).

Paradoxalement elle augmente également de manière signifi­

cative entre les sevrés et les adultes. Donc elle augmente avec

l'âge entre ces deux classes d'âge, ce qui nous semble difficile

à expliquer.

En ce qui concerne la phosphatémie, contrairement à la

littératture, nous aboutissons à des résultats pas significative­

ment différents avec l'âge.
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Sachantque la variation de la phosphatémie avec l'âge est

physiologique~ les résultats étant identiques sor deux races évoluant

dans des milieux écologiques différents (richesse du sol et des végé­

taux en phosphore différente) 9 nous pouvons dire que la stabilité

observée quant à la phosphatémie~ serait due à la méthodologie uti­

lisée dans la mesure du phosphore

II.2. Etude de l'effet de la race

II.2.1. Protéines totales et fractions protéiques

La race Choa posséde un tau~ élevé en protéines totales et

en fractions protéiques (hormis la G et G)~ que la race Goudali

(Tableau nO 22).

Dans cette supériorité de la race Choa est surtout significa­

tive dans le cas de l'albumine~ contrairement à l' G qui est élevée

chez le Goudali.

La première explication que nous pouvons apporter concernant

la supériorité de la race Choa~ est liée à la composition de nos

effectifs.

En effet 70 p cent des zébus Choa prélevés sont composés de

femelles contrairement au Goudali où les deux sexes sont équilibrés.

Or d'après SAWADOGO (57)1 FAYE (20) et ODUYE et collaborateurs

(43)~ la protéinémie totale est plus élevée chez les femelles. Cette

augmentation est due à des forts taux d'albumine d'après SAWADOGO (57)

D'où la supériorité significative de la race Choa en albumine.

La seconde approche d'explication est liée à l'alimentation.

Car 1 selon PAYNE et collaborateurs (48)~ il existe une relation entre

l'albumine sérique et la consommation des protéines brutes; comme nous

l'ayons souligné plus haut. Or les troupeaux sur lesquels nous avons

prélevé reçoivent 0~5 kg de tourteaux d'arachide par jour en ce qui

concerne la race Choa et rien pour les Goudali.
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C'est pourquoi, les deux races étant toutes en paissance,

avec un supplément azoté pour le Choa d'où la supériorité de cette

dernière race.

II.2.2. les Minéraux

Contrairement aux protéines totales et fractions protéiques,

les concentrations sériques des minéraux sont plus élevées et signi­

ficativement (sauf pour le phosphore) chez la race Goudali par

rapport à la race Choa.

la seule explication que nous pouvons apporter à cette supé­

riorité en Calcium, Sodium et Potassium sériques chez la race

Goudali est liée à l'alimentation et particulièrement à l'abreuve­

ment.

En effet, à la Station Zootechnique de Wakwa~ l'abreuvement

des animaux s'effectue au niveau des sources d'eau naturelles très

riches en éléments minéraux appelées "lahorés", selon ZAMBA (74)
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CONCLUSION

L'accroissement de la production agricole est une nécessité

vitale, car, il est impérieux de nourir la population de nos pays

sans cesse croissante.

L'agriculture en général, et l'élevage en particulier est

l'arme dont dispose nos pays pour lutter surtout, contre la carence

en proteines animales. Il f~ut donc accroître les productions ani­

males, sans mettre en compétttiun l'"omme et les animaux.

Les ruminants, les bovins surtout, jouent un rôle spécial

dans cet effort pour accroitre les productions, du fait même, qu'ils

ne soient pas compétitifs avec l'homme du point de vue alimentaire.

Mais l'intensification des productions animales crée une

situation d'exigence ou de stress qui dépasse souvent la capacité

d'adaptation de nos animaux 9 ce qui entrai ne un changement dans

leur milieu intérieur.

Et si ce changement n'est pas corrigé, il apparait des maladies.

Cependant cette situation n'est vraie qu'au niveau de quelques

unités de productions animales et d'amélioration zootechniques.

L'élevage traditionnel qui détient la grande partie de nos cheptels

cannait un problème crucial qui est, la carence alimentaire.

Cette carence qui est permanente et due aux aléas climatiques,

est aggravée par la présence des parasites spoliateurs des éléments

minéraux et organiques du san~, et, est accentuée lors de la ges­

tation et de la lactation.

D'où la nécessité de prévenir ou de corriger ces désordres

internes.

Seulement, cela nécessite la connaissance des indicateurs ou

des "baromètres" à partir desquels on peut orienter, voire contrôler

le diagnostic, la thérapeutique, la prophylaxie et les productions

elles-mêmes.
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Ces "baromètres" sont cDnstitués par les valeurs sériques USlielles

Oude référence selon les modalités de leur établissement.

C'est pour cette raison que nous aV0ns entrepris ce travail au

Cameroun, car, à notre connaissance aucun travail similaire n'y a

été fait.

Pour cela, nous avons choisi deux races bovines, la race Choa

et la race Coudali, élevées respecti~ement aux 5tations znotecnntques

de LOUGUERE et de WAKWA, où, l'élevage pratiqué est du type semi­

intensif amélioré.

Et en fonction des méthodes et les matériels utilisés, nous

avons abouti aux résultats suivants ~

- ~ace Choa ~

Protéines totales, 85 g/l ~ Albumine, 37 g/l ; Alpha-globuline,

13 g/1 , Bêta-globuline 9 g/l ; Gamma-globuline 26 9/1 et le

rapport Albumine = 0,79
Globulines

En ce qui concerne les minéraux, Sodium 136 mmol/l ; Potassium,

4,15 mmolll ; Calcium, 2,19 mmol/l , Phosphore 2,OB mmol/l et

un rapport phosphocalcique de l'ordre de 1,07.

- Race Coudali g

Protéines totales, 84 g/1 ; Albumine 35 9 Il ; Alpha, Bêta et

Gamma- globulines respectivement à des taux de 10 9/1, 9 g/l

et 25 g/l. Un rap~ort Albumine égal à 0,74.
Globulines

Et pour les minéraux nous avons obtenu respectivement pour le

Sodium, le Potassium, le Calcium et le Phosrhore ~ 137 mmol/l,

4,47 mmol/l, 2,27 mmclll et 2,07 mmoi/l. Le rapport phosphocalcique

est de 1,1.

Nous avons également étudié l'effet de l'âge et de la race.
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Pour ce qui est de l'effet de l'âge, nous avons noté une

variation significative des taux sériques des protéines totales, de

l'albumine, de l'alpha-globuline 9 du sodium, du potassium et du

calcium en fonction de l'âge,

Pour l'effet race, seuls l'albumine, l'aLpha-globuline, le

sodium, le potassium et le calcium ont varié significativement en

fonction de la race,

avec

.,.... : ....
D'une manière générale, nos résultats conc0rdent é~~majorité

ceux des travaux antérieurs effectués sur les zébUs~:'

Aussi est-il nécessaire de signaler que, les différences

observées entre les différents auteurs de la littérature consultée, sont

dues, à la diversité des facteurs de variations biologiques.

Malgré les difficultés, nous nous sommes investis dans ce

travail pour qu'il serve de base à des travaux ultérieurs dans notre

pays.

Il serait donc souhaitàble qu'un travail suivi avec des expé­

rimentations s'étendant sur toute l'année, sur des animaux de tout

âge et dans différents états physiologiques, puisse être entrepris

pour permettre de consolider ces premiers résultats sur la biochimie

sérique des zébus au Cameroun.
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